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Le Film que tout le monde veut voir 


AU CŒUR 
DE L’AFRIQUE SAUVAGE 


Le document le plus formidable qu'ait jamais 
enregistré l'écran, 
et dont l'adaptation littéraire a été faite par 
GUY DE TÉRAMOND 
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MARIE CHEZ LES FAUVES 


Drame en quatre parties 
FILM JEAN DURAND — SÉRIE BERTHE DAGMAR 


Exclusivité Gaumont 


C'est au cours de l'exécution de ce film que la courageuse 
Grue fut grièvement blessée par une panthère HEIEURS 
La scène a été intégralement tournée. 5 
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Sir semence 


Une Visite au Pharaon 
par ROGER IRRIERA. 


L’an dernier, au cours du voyage d’études que 
J'effectuais dans les contrées baignées par la Méditer- 
ranée sud-orientale et par la Mer Rouge, j’ai eu l’hon- 
neur de faire un pastel de S. M. Fuad I”, alors 
Sultan, aujourd’hui roi d'Egypte, et, au cours de plu- 
Sleurs séances de pose, d’être reçu 4 en ami » par le 
Moderne souverain du peuple qui possède le plus pres- 
tigieux des passés. 

Et cependant, quels pensers fantastiques n'avaient 
Pas éveillés en moi la seule idée de franchir le seuil de 
Ce Palais, temple qui doit abriter en un sanctuaire la 

ajesté radieuse du dernier des Pharaons ? Toutes 
choses devaient, sous ces lambris dorés, évoquer à mes 
Yeux, les plus merveilleux souvenirs, 6.000 ans d'His- 
toire, les Dieux, l'ombre formidable d’une immortelle 
grandeur, d’une éternelle beauté à jamais figée dans la 
Pierre. 

Un large sourire m'accueille. Le souverain vient au- 
devant de moi jusqu'au seuil du somptueux cabinet de 
travail, la main cordialement tendue. Deux minutes 
après, le modeste artiste français de passage est installé 
au bureau du sultan, sur ce fauteuil qui est, en fait, ici, 


le trône du Pharaon. Le Monarque, dont la main a 
écarté tout ce qui, buvard gaîné de cuir, encrier de mé- 
tal précieux, pourrait gêner mon travail, s’est lui-même, 
sans façon aucune, assis sur une chaise démocratique. 
L’œil rieur, très fin, illumine un visage clair, énergique, 
aux lèvres charnues et bonnes. Tant d’exquise et bien- 
veillante simplicité m'a rendu toute mon assurance : 
je & croque » et Fuad [°", qui me suit et s’amuse, me 
parle bientôt de la France. 


J'ai promis à S. E. Sadik bey Wabba, l’aimable 


I Chambellan, de ne faire, à aucun moment, d’allu- 


sions politiques. On devine pourquoi. Mon Auguste 
Modèle effleure un instant, lui même, le sujet qui 
m'est interdit, mais c’est pour me dire son horreur des 
difficultés sans nombre que les événements suscitent au 
peuple qui devrait être le meilleur et le plus heureux de 
la Terre, et sa joie vive de pouvoir parler librement de 
Paris, qu'il connaît mieux, beaucoup mieux que nombre 
de Parisiens, et dont l’âme n'a point de secret pour 
lui. Puisqu’on parle de la France, c’est d'art, & d’arts 
appliqués » bientôt qu'il va s'agir. Fuad [”, auquel le 
domaine de la politique est quelque peu fermé, consacre 
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son active et généreuse intelligence au développement 
de l'Instruction des masses. En Egypte, 5 à 10 0/0 
de la population seulement est instruite, la presque tota- 
lité de cette fraction atteint même un degré de culture 
fort élevé, grâce aux Universités françaises. Mais la 
foule des fellahs, des petites gens qui forment les 
9/10 restant, végète dans la plus complète ignorance : 
ne sachant ni lire, ni écrire, | 
la populace ne sait rien non 
plus des lois les plus élémen- 
taires de l’hygiène. Le fellah 
vit comme un animal doux et 
apathique, sur la terre la plus 
fertile qui soit au monde. Il 
ne cultive cette terré que par 
respect de la tradition et sui- 
vant des principes très sim- 
ples, eux-mêmes tradition- 
nels. Au souverain épris de 
progrès, qui répugne aux 
luttes stériles de la décevante 
politique, un admirable champ 
d’action s'offre donc, infini. 

La France est l'unique 
éducatrice de l'Egypte. C'est 
à elle encore que le Souve- 
rain va demander les moyens 
de tirer la masse populaire 
de l'ignorance totale dont 
elle souffre, depuis toujours, 
sans que nul, jusqu'à main- 
tenant, n’ait paru songer à 
la guérir de ce mal connu, 
diagnostiqué, auquel cependant il est aisé, avec le 
temps, de porter remède. Le Souverain souhaite la 
venue, non seulement de professeurs français, mais 
encore d'artistes parisiens qui donneront le goût à 
l'Egypte moderne et feront par le Monde, en puisant 
aux sources d’un incomparable passé, la propagande des 
inépuisables ressources artistiques de la Vallée du Nil. 

Au nombre de ces moyens d'instruire le peuple 
égyptien, lun d'eux, le plus puissant peut-être, inté- 
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esse au plus haut degré mon vieil ami Le Courrier. Le 
Souverain sait que je suis accompagné dans mon vOyä8€ 
par un de nos plus habiles et plus notoires. opérateurs 
français de prises de vues cinématographiques. Il nous à 
fait aider dans nos travaux par tout ce que l'Egypte 
compte de savants archéologues et de fins lettrés. Le 
Service des Antiquités, dirigé par notre illustre comp” 
triote, M. Lacaud, nous à 
guidé pas à pas, jusqu'au 
delà de la première cataracte 
Celui des Arts Arabisants, 
au Ministère des Wakfs, 


dans l'immense et chaotique 
forêt de documents incom” 
parables que forment, dans 
la seule. ville du Caire, 540 
mosquées et palais, classés 


Il 


monuments : historiques. 


prises” 2h 


filmées, ainsi 
Egypte, et de la même façon 
en Palestine et en Syne; 
vont nous permettre de ra” 
conter, lorsque nous serons à 
Paris, l'Histoire des Pba- 
raons, celle du Berceau du 
_Monothéisme et, enfin, celle 
de L’Islam dans le proche 
Orient et sur les rives du 
Nil. Il a embrassé dun 
regard toutes les ressources 
qu'offre l'écran à l'Ensel” 
gnement. Il sait qu'en amusant un peuple doux, As 
i 


ui, 


0 . 9 . . 
et gai, on pourrait l’instruire et, longuement, il me 
son espoir de voir des Français se préoccuper de ceq 
ais à 


plus 


pour lui, n’est qu'une idée encore un peu vague, M 
la réalisation pratique de laquelle il prêterait le 
large des appuis. 

C'est grâce à ce souverain infiniment simple et bien” 
veillant que nous avons pu réaliser en grande partie € 
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programme que nous nous étions assigné. La déplora 


nous a permis de choisi 


n'ignore point que les vues 
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& d'une pellicule qui ne pouvait servir en pays 
ns et dont on n'avait pas hésité à nous munir 
dant, nous a fait perdre une documentation unique 
$ Arts Arabisants. Seuls donc L'Histoire des 
aons et le voyage intitulé Au Berceau du Mono- 
ne, vont nous permettre de réaliser notre plan 
eignement historique par les vestiges du Passé, les 
les types ethniques. Demain sans doute, répon- 
à la généreuse invitation du roi d'Egypte, aurais-je 
e de reprendre la tâche au point précis où, faute 


unitions utilisables, nous la dûmes abandonner et : 


porter au Souverain, avec la promesse des con- 
; demandés par Lui d’artistes et d'artisans parisiens, 
euve que lorsqu'ils ne sont pas desservis par les 
antis de leur pays, les Français atteignent le but 


né toujours. 


À suivre.) Roger IRRIERA. 
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Le Congrès du Spectacle vote la guerre 
aux taxes de guerre: 


ee 

e Congrès organisé par la Fédération des 
ociations des Directeurs de Spectacles de 
vince a terminé ses travaux. 

oici l’ordre du jour de clôture voté à l’unani- 
es 

.Le Congrès de la Fédération des Spectacles 
Province, réunissant toutes les formes du spec- 
le: théâtre, music-hall, cinéma de la France 
ière, après avoir pris connaissance du rapport 
, commissions du théâtre, du music-hall, du 


> 
éma. 

_ Réclame, à l'unanimité, l'application du prin- 
e de l'égalité de tous les citoyens devant 
npôt. 

. Proteste contre toutes les taxes exception- 
les frappant le spectacle et, en particulier, le 
oit des pauvres qui rend la charité obligatoire 
ur une seule catégorie de citoyens, alors qu’elle 
it être supportée par tous. 

« Décide que, si le régime de ces taxes n'était 


;s modifié dans le sens dela Justice, les Etablis-. 


ments de spectacles se verraient obligés de 
courir à une fermeture immédiate, préparée 


————————— 


DATES D'ÉDITION 


2 Juin 7 Juillet 
Au Berceau du Monothéisme La Tornade 
(FRANÇAIS) (PLAYGOERS) 
de R. Irriera. avec Ruth Clifford. 
——————————————_—_—_—_—_2_—_—_— 
16 Juin 14 Juillet 
Le Phare tragique | L'Aventure de René. 
(PLAYGOERS) (FRANÇAIS) 
avec Marguerite Clayton. de J.-H. Rosny avec R. Cresté. 
———_———_————— n—————— 
23 Juin 21 Juillet 
, : Repentir 
L'Homme de Proie (EXHIBITORS) 


avec Tatiana Warinoff. avec Anna Nilsson. 


——————_——— 


30 Juin 28 Juillet 

La Gamine Sur la Route de Londres 
(SELZNICK) (EXHIBITORS) 

avec Olive Thomas. avec Bryant Washburn. 
a —— 
30 Juin 11 Août 
Margot Le Carillonneur 

(FRANÇAIS) (FRANÇAIS) 


avec Gina Palerme. avec de Max. 


S'adresser pour Location et Vente : 
ce pe des FILMS ARTISTIQUES -JUPITER 


36, Avenue Hoche — PARIS 
Adresse télégraphique : ARTISFILRA- PARIS 
Téléphone : ÉLYSEES 5-05 = 5-97 


a ——_—_——_——_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_———— 
par une réunion qui devra avoir lieu incessam- 
ment et à laquelle seront convoquées toutes les 
organisations du spectacle.» 

Les membres de la Commission du cinémato- 
graphe se sont mis d'accord sur la motion dont 
M. Chataigner a donné lecture et que le Congrès a 
approuvé unanimement : 

« La Commission cinématographique de votre 
Congrès, réunie le mercredi 23 mai, après des dis- 
cussions courtoises et amicales, qui ont révélé la 
parfaite entente et l'union complète de tous les 
syndicats sans exception qui représentent l’en- 
semble de la corporation, a adopté les disposi- 
tions suivantes : 

1° Projet Taurines. — Adoption de ce projet 
sous réserve des conditions ci-après qui seront 
demandées à son auteur: | 

«æ) Les taxes prévues par le projet seront réduites 
de 50 0/0 en ce qui concerne les établissements de 
province qui sont plus spécialement atteints par 
la crise; 


b) En ce qui concerne la taxe municipale, votre 


Commission a décidé de faire adopter le texte que 
voici : 


ARteVUUUUO QUIL ŒIL PASSE O19 1 
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« En aucun cas, les taxes de ville ne pourront, 
dans leur totalité, excéder la moitié de la taxe 
d'Etat, prévue par la loi du 25 juin 1920. » 

Les arrêtés municipaux, revêtus de l’approba- 
tion préfectorale, qui frappe certains établisse- 
ments dans certaines villes, devront disparaître 
automatiquement pour faire place à la disposition 
ci-dessus. 

X% Action future. — Le vote du projet Taurines, 
considéré par l’unanimité du cinéma comme une 
disposition transitoire, ne saurait arrêter les 
revendications formulées par la Fédération des 
Associations de Province qui désire, appuyée par 
tous les syndicats du spectacle, établir le statut 
définitif, élaboré par elle, qui réglementera les 
taxes afférentes aux différentes catégories de spec- 
tacles. 

Pour défendre ce statut et le faire aboutir, il a 
été entendu, à l'unanimité, qu’une action commune 
et immédiate sera engagée en vue du résultat à 
obtenir dans le plus bref délai possible. 

L'action portera sur la suppression du droit des 
pauvres et des taxes municipales, l’abaissement 
de la taxe d'Etat à 10 0/0 pour les grands établisse- 
ments et à un tarif proportionnel pour les établis. 
sements de moindre importance. 

3 Adoption de la loi Barthélemy, qui fait béné- 
ficier d’un régime exceptionnel les établissements 
des régions libérées. 

4 Propriété commerciale reconnue (projet de 
loi Levasseur). 

5° En ce qui concerne les spectacles forains, 
votre Commission demande que le droit commun, 
en matière de taxes, leur soit appliqué et que, dans 
aucun cas, une autorisation, même extraordinaire, 
ne puisse leur être accordée en dehors des 
semaines régulièrement prévues pour les fêtes 
traditionnelles et particulières à chaque localité. 

6° Proposition par M. Goïiffon de la création 
d’une caisse de défense du cinéma. 

2 Obligation d'utiliser le procédé Kling (décors 
ininflammables). 

La motion suivante a également rallié l’unani- 
mité des Congressistes : 


CINÉMATOGRAPHES L. SUTTO), Paris 
Tééph. : GUTENBERG 31 48 boulevard Haussmann (Opéra) ““*‘œnrmat 628 
Références et garanties de tout premier ordre. 


FILMS FRANCAIS ET ÉTRANGERS.S 


« La Fédération Générale des Associations des 
Directeurs de Spectacles de Province, ayant en’ 
tendu l'exposé des divers procès du Var, fait par 
M. Bizet-Dufaure; 

« Proteste énergiquement, contre l'attitude du 
Préfet du Var, qui tend à frapper de mort l'indus- 
trie cinématographique toute entière par l’impos: 
sibilité de rien passer sur l’écran; 

« Flétrit un, état d'esprit anti-artistique, qui 
semble ignorer tout ce qui a de la valeur dans 
notre littérature; 

« Signale à M. le Ministre de l'Intérieur l'insu” 
bordination d’un préfet qui place ses caprices et 
ses haines au-dessus de la loi et des décrets du 
Pouvoir Central et lui demande de donner des 
ordres au Préfet du Var pour qu’un autoritarisme 
aussi fantaisiste ne puisse se perpétuer. » 


Le Congrès a ensuite procédé à la nomination du 
Conseil d'Administration de la Fédération Géné: 
rale des Associations de Directeurs de Province 
pour l’année 1922-1923. 

Ont été élus: 

Président: M. Mauret-Lafage; 

Vice-présidents : MM. Bérengier, Goiffon, 
Fougeray ;; 

Secrétaire général : M. Chévenot; secrétaire” 
adjoint : M Capelle; 

Trésorier : M. Cibiol; trésorier-adjoint : M. Jr 
Audoui. 

Membres : MM. Bonhomme (Limoges); Flie 
(Lyon), Grandey (Marseille); Février (Nice), Ra- 
simi (Lyon), Rachet (Toulon), Choquet (Lille) 
Seine (Tourcoing), de Grassin (Dijon), Hahn 
(Alsace et Lorraine), Imbert (Toulouse), Réveillat 
(Toulouse); Villaret (Montpellier), Zeller (Chambre 
syndicale des directeurs de tournées). 

Le Congrès de 1923 aura lieu à Lille. 


Le Banquet de l'Orangerie a clôturé le Congrès: 
M. Mauret-Lafage présidait, assisté de MM. Bor0- 
mée, préfet du Bas-Rhin ; Oesinger, adjoint at 
maire de Strasbourg; Alphonse Franck, Henri 
Moreau, Guy Ropartz, Lucien Gleize, Hann, Bré- 
zillon, Bizet-Dufaure. 
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Chambre Syndicale Française de la Cinématographie 
et des Industries qui s’y rattachent 
325, rue Saint-Martin. — Tél. : Archives 56-15. 


opeomopes 
Compte-rendu de la Séance du 19 mai 192% 


La séance est ouverte à 3 heures, sous la prési- 
dence de M. J. Demaria ; 

Le Président donne lecture de la correspon- 
dance : | 
Musée de la Cinématographie : 

Pour la création de ce musée qui sera probable- 
ment organisé au Conservatoire des Arts-et-Mé- 
tiers, M. Grimoin-Sanson Raoul, offre de donner : 

4 Le mécanisme d’un kinétoscope d’Edison, 
une vue pour kénitoscope (neuve) et encore dans 
un emballage d’origine. 

% Un appareil Grimoin-Sanson pour la prise et 
la projection de vues animées, modèle 1895. 

3 Sa machine à imprimer les positifs (modèle 
1895). 

& Un appareil à projeter, modèle 1896, médaille 
d’or de l'exposition de Rouen 1896 où il fonction- 
nait en permanence pour le public. 

Brevet n° 254515 du 5 mars 1896 pour : Nouvel 
appareil appelé le « Phototaghygraphe Sanson ». 

5 Le brevet n° 261244 du 13 novembre 1896 pour 
projecteur multiplex « Sanson ». 

6 Le « Cineorama », Brevet n° 272517 du 25 no- 
vembre 1897 pour : 

Nouvel appareil permettant de photographier 
et de projeter sur un écran circulaire des vues 
panoramiques pour le Cinécosmorama« Sanson ». 

Un appareil qui figura à l'Exposition de Paris 


Ar 
)X 


mer 
COMPTOIR du CINÉMATOGRAPHE 


Téléphone : ARCHIVES 24-79 
… Maison EH. BLÉRIOT 


Gaston LARDILLIER, Successeur 


187, rue du Temple - PARIS 


MATÉRIEL CINÉMA NEUF ET OCCASION 
VENTE — ACHAT ÉCHANGE 
Charbons pour lampes à arc “ CONRADTY ”, les meilleurs, les plus réputés 
Groupes Electrogènes “ ASTER” 
Vente, Achat, Échange et Location de Films 


1900, composé de 10 appareils à prendre les vues 
panoramiques synchronisées. 

7 La machine à perforer les bandes du Cinéo- 
rama, mesurant 70 m/m de largeur. 

Le brevet n° 284955 du 14 janvier 1899 pour pari0” 
mama à vues animées. ù 

& Brevet n° 515734 du 9 juin 1920 : Perfection 
nements apportés aux films cinématographiques 
pour réaliser le synochronisme au déroulement 
d’un film avec une ou plusieurs voix humaines ou 
instruments de musique. 

% Le Brevet n° 535216 du 26 octobre 1920 pour : 


* Dispositif permettant de réaliser le synchronisme 


du geste et du son dans les projections cinéma” 
tographiques. 
10° Différentes vues datant de 1895 et 1896, etc 
Le Président fait remarquer qu’il a déjà reç® 
un grand nombre d'offres de dons pour le Musée, 
notamment en appareils, brevets, dispositifs di- 
vers et affiches illustrées. : 
Il serait très heureux de voir les personnes qui 
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possèdent des documents relatifs à l’histoire du 
cinématographe, afin de lui en faire la déclara- 
tion. 


Lecture et Approbation des nouveaux Statuts : 


Le Président donne lecture des nouveaux sta- 
 tuts. La cotisation est fixée uniformément à 150 fr. 
et augmentée d’une somme fixée à 1 fr. par ouvrier 
où employé occupé exclusivement dans leurs ser- 
vices cinématographiques. 

Après un échange d'observations, les Sections 
de la Chambre Syndicale sont maintenues et seront 
désignées comme suit : 

1° Constructeurs. 

2° Fabricants de pellicule. 

3° Producteurs de films. 

4 Tireurs, Imprimeurs, Perforeurs. 

5 Importateurs, Exportateurs. 

6° Loueurs. 

2 Directeurs. 

8 Industries diverses se rattachant à la Ciné- 
Mmatographie. 


Films ininflammables : 


Le Président rappelle les termes de la circulaire 
du Préfet de Police du 10 avril 1922 et de celle 
adressée par M. le Ministre de l'Intérieur à tous 
les Préfets. 

La Chambre Syndicale a donc obtenu gain de 
Cause en ce qui concerne le délai accordé jusqu’au 
1 janvier 1925, pour remplacer les films ordinaires 
Par des films ininflammables. 


Congrès de Strasbourg : 


Le Président a reçu de la Fédération de l’Asso. 
Ciation des Directeurs de Spectacles de Province, 
une demande pour que la Chambre Syndicale soit 
représentée au Congrès de Strasbourg qui aura 
lieu les 23, 24 et 25 mai. 

Après un échange de vues, il est décidé que la 


Chambre Syndicale se fera représenter, et elle 
donne pour cela, mandat à M. Costil (des Etablis- 
sements Gaumont) et à M. de Thoran. 

M. Costil se trouvera à Strasbourg le 25 mai, et 
suivant ce qui a été convenu, il fera toutes réserves 
sur la question de la taxe ad valorem de 20 0/0, 
qui doit être examinée à ce Congrès. 


Nouvelles conditions pour le retour en France 
de négatifs pris à l'Etranger par des Editeurs 
Français: 


Le Président rappelle la démarche qui a été faite 
par une Délégation de la Chambre Syndicale au- 
près du Directeur général des Douanes, et d'autre 
part par le représentant de la maison Pathé-Ci- 
néma. Jusqu’à nouvel ordre, il faut que tous ceux 
qui partent à l'étranger tourner des films, se met- 
tent d'accord avec la douane ayant leur départ. De 
cette façon, ils obtiendront satisfaction, à la con- 
dition que leur voyage à l'étranger n'ait d'autre 
but que de trouver les sites nécessaires pour 
l'exécution de leurs films. 

L’unanimité de la Chambre est d'accord sur le 
retour en franchise pour des travaux exécutés 
dans ces conditions, mais, il ne pourrait en être 
de même pour des maisons allant tourner à 
l'étranger pour la seule raison d'économie. 


Nouvelles conditions pour le retour en France 
en franchise des négatifs étrangers réexpor- 
tés à l'Etranger : 


Le Président rappelle également les démarches 
qui ont êté faites par une Délégation de la Cham- 
bre Syndicale auprès de M. le Directeur des Doua- 
nes, et la correspondance échangée avec M. le 
Ministre du Commerce et les différentes associa- 
tions consultées à cet effet. 

Le reprèsentant de Pathé-Cinéma fait part des 
démarches qui ont été entreprises dans ce sens. 


LE PEROLIN 


rend une salle 
FRAICHE 
AGRÉABLE 
PARFUMÉE 


Chez AUBERT, 124, avenue de la République, PARIS 
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À l’unanimité, la Chambre est d'accord pour que 
les négatifs étrangers ayant déjà payé la douane, 
ne paient pas une seconde fois lorsqu'ils seront 
réexportés à l'étranger. 


Demande de modifications au projet du tarif 
douanier Américain : 
(Voir circulaire du 29 avril 1922). 


Le Président tient la Chambre au courant de la 
correspondance qu'il a échangée avec le Minis- 
tère des Affaires Etrangères, M. le Ministre du 
Commerce et notre Ambassadeur à Washington. 


Exposition de Rio de Janeiro : 


Le Président rappelle qu’il a été chargé d'orga- 
niser la participation de la Photographie et de la 
Cinématographie à cette exposition, au sein de la 
Classe 12. 

M. Raymond Gaumont a èté chargé de recueillir 
les adhésions des Producteurs de Films Français, 
lesquels se sont mis d'accord pour faire une expo- 
sition collective qui mettra ainsien valeur la Pro- 
duction Française. 

Le Président rappelle qu'il a été question de 
profiter de cette exposition pour organiser, si 
possible, la projection de films français dans une 
salle quelconque avec où sans l'appui des Pou- 
voirs Publics. Cette question fait l'objet d’un exa- 
men spécial et M. Delac est chargé de mettre au 
point la réalisation pratique de cette affaire pour 
laquelle M. de Bersaucourt a déjà fourni des indi- 
cations intéressantes ? 


Organisation d’une salle de vision pour les 
films importés : 


La Chambre Syndicale est unanimement d’ac- 
cord pour continuer les démarches déjà faites 
pour mener à bien cette organisation dont M.Gau- 
mont est chargé de poursuivre les pourparlers 
avec la Douane et la Chambre de Commerce de 
Paris. (Communiqué). 


PL NN M RE ee 


CINÉMATOGRAPHES E. STENGEL 


11, Faub. St-Martin (près la porte St-Martin) - Nord 45-22 


Réparations rapides et soignées 
de projecteurs et arcs. 
Matériel neuf et occasion, poste double. 
Chalumeaux, optique, charbons, tickets, etc. 
Plaques et clichés projection fixe. 


te ES Le FAGOR PA EEE 
Outre-Atlantique 


om 


Il y a en Amérique les rois de l’Acier, les Poten- 
tats du Pétrole, les Princes du Cuivre. Et l’on 
vient d’élire au Cinéma les Rois du Rire et les 
Reines de la Grâce : M. Hylan, maire de New 
York, présidait, en personne, à une consultation 
d’un peuple de plus de quatre-vingt-dix millions 
d'habitants. Les votants s'écrasèrent. Il n’y eut paf 
d'abstention. Le dépouillement sérieusement fait 
par le premier magistrat de la ville, donna les 
résultats suivants : 

Etoiles Féminines : 

Madge Kennedy obtint le plus de suffrages. 

Suivirent les noms de Mary Pickford, Cons” 
tance Binney, Lillian Gish, Mae Murray et Cons- 
tance Talmadge. 

Astres Masculins : 

Will Rogers en tête, puis Charles Chaplin, Tom 
Mix et William Farnum. 

Faut-il rappeler que Madge Kennedy et Will 
Rogers, des Goldwyn Pictures, sont les princi- 
pales vedettes des Films Erka ? 

Cette anecdote authentique montre combien les 
Américains mettent de sérieux dans le couronne" 
ment de leurs favoris. 

Quand donc verra-t-on M. Autran ou M. Leullier 
présider l’élection de Mistinguett ou de Musidora ? 


NE ER Rs Re a ER 


ROBERT JULIAT 


24, RUE DE TRÉVISE, PARIS (9°) 
Téléph. : Bergère 38-36 


LE MEILLEUR DES APPAREILS DE PROJECTION 


“LE VERDUN” 


Poste complet dernier modèle 1922 


@ «Poste Portatif pour l'Enseignement et la Petite Exploitation 


INSTALLATION DE SALLES  — ENTRETIEN DE CABINES — 


LOCATION 


Rappelez-vous toujours que nous 
sommes Les Mieux Placés 


pour vous fournir l’Appareillage Electrique dont vous avez besoin 


Ciné-Transformateurs, Modèle 1922. 

Ciné-Lampes, Modèle 1922. 

Tableau avec Rhéostat à rupture brusque. 

Résistances d'allumage et de réglage, pour lampes à incandescence. 
Moteurs Universels. 

Démarreurs, pour Moteurs. 

Ventilateurs, pour Salles et Cabines. 

Enseignes Lumineuses, à bas voltage. 


Installations Électriques de Salles et de Cabines. 


Consultez nos AGENTS DÉPOSITAIRES 


à LILLE - M. Belière (Agence Harry), 23, Grande Place, 

à LYON - M. Fourel (Cinématographe Fourel), 36, quai Gailleton, 

à STRASBOURG - M. Hilber (Ag. Cinématériel), Vieux Marché aux Vins, 
à NANTES - Comptoir Cinématographique de l'Ouest, /0, r. Neuve des Capucins. 


Era * CH. FORT 


18, rue Gabrielle, GENTILELY — (Seine) 


Téléphone : GOBELINS 57-86 
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METTEURS-EN-SCÈNE, ÉDITEURS 


Faites titrer vos films par les 


ATELIERS FANTASIA 


TYPOGRAPHIE & DÉCORATION 


ordonnées par le peintre-graveur 


LUCIEN: BOUCHER 


TOUTES LES APPLICATIONS DE LA 

PEINTURE AU CINÉMA - EXÉCUTION 

D'ŒUVRES ORIGINALES ANIMÉES 
—— 22 +— 


PIERRE «M ATRAS, Directeur 
PARIS® 13,15 RUE PIAT, PARIS (26°) 
PÉL. ROQUETTE : 22-68. 


DANS LES SYNDICATS 


A Saint-Etienne 


Déjà groupés amicalement par les nécessités 
qui les obligeaient à s’unir, les Directeurs de spec- 
tacles de Saint-Etienne, lançant un appel à leurs 
collègues du département, viennent, dans une 
réunion générale de faire naître : « L'Association 
Syndicaledes Directeurs de Spectacles dela Loire». 
En grand nombre, les Directeurs de la région 
avaient répondu, car tous ont compris que le 
moment était décisif, tous sentent que l’action doit 
être engagée, menée avec la dernière force, contre 
les illégalités qui nous assomment. 

Après l'adoption des statuts, il est procédé à 
l'élection du bureau et du Conseil d’administra- 
tion ainsi formés : 

Weil, Président; 
Salangros, vice-Président; 
. Point, vice-Président; 
Rondeau, Trésorier ; 

. Flavin, Secrétaire. 


SRREE 


Commission de Contrôle 


M. Robert, M. Ducreux, M. Ferraud, M. Cha- 
zelles, M. Lyon. 


Membres du Bureau 
M. Chapelon, Mme Gagno, M. Dumas. 
Différentes questions ont été traitées, entre 
autres celle du Congrès de Strasbourg. L’Assem- 
blée décide d'envoyer pleins pouvoirs à M. Coiffon 
président de la Fédération du Sud-Est pour sou- 


tenir en son nom le projet Goiffon auquel l’Assem" 
blée se rallie. 

Les élections cantonales, empêchant la Munici- 
palité de répondre à la demande de suppression 
de taxe municipale, les directeurs décident d’at- 
tendre encore quelques jours cette dernière 
réponse. 

Les Directeurs se plaignent amèrement du pas” 
sage, dans leurs villes des, Grands Etablissements 
forains, jouissant, comme le cirque Rancy, d'un 
privilège scandaleux. 

Il est donc décidé d'employer tous les moyens 
pour empêcher le retour de ces Etablissements 
pendant les périodes non foraines. 

Après diverses discussions, la séance est levée, 
ef l'on se donne rendez-vous pour bientôt. 

C'est avec la plus grande camaraderie, et une 
franche discussion que cette première réunion 4 
eu lieu. Il est grand temps que les exploitants 
aillent où leur devoir les appelle : à la sauvegarde 
de leurs intérêts et à leur défense du droit de 
vivre. 

En Belgique 
: La Censure des Films 


Il nous est agréable d'enregistrer un nouveat 
et brillant succès que vient de remporter la Fédé- 
ration belge cinématographique dans la lutte 
qu'avec une foi inlassable elle a entreprise pour 
lé redressement des droits des Cinématographis- 
tes, compromis par l'instauration et la réalisation 
de l'organisme rétrograde qu'est la Commission 
de contrôle des films. 

Tous, nous avons encore présente à la mémoire 

l'énergique campagne qui fut menée par notre 
Union professionnellelors des dernières élections: 
La grande presse quotidienne et les organes cor” 
poratifs se sont fait un devoir de tenir les inté- 
ressés au courant des démarches sans cesse renot 
velées, que, sans se laisser rebuter par aucun 
obstacle, la Fédération faisait auprès des Pot” 
voirs publics pour arriver à ses fins. 
. En janvier dernier, à la suite d’interpellations 
retentissantes faites au Parlement, sur les Su£ 
gestions de la Fédération, M. le Ministre de la 
Justice fit aux parlementaires et aux cinématogfa 
phistes, diverses promesses dont le but était de 
rendre plus supportable la loi de Censure. 

Le Moniteur des 22/23 courant vient enfin de 
sanctionner toutes ces promesses qui sont toutes 
à l'honneur de la Fédération laquelle saura y puiser 
un nouveau courage pour continuer le bon combat 
contre les taxes envahissantes, 
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Remerciements. 


MM. Méyèére, Poudevigne et Cie, à Marseille (Bou 
ches-du-Rhône): Peynichou, au Cap d’Ail (Alpes- 
Maritimes): Pouille, Bruay (Pas-de-Calais); Louis 
Costes, à Souillac (Lot); Antony Blaevoet, à Rosendael 
(Nord): Neuville, à Angoulême (Charente); Félix Pin- 
son, à Compiègne (Oise); Vanhantteghen, à Wattrelos 
(Nord); Soubeyrand,ä Auxi-le-Château (Pas-de-Calais); 
F. Ribeaucourt, à Anzin (Nord); Doncker, à Rosendael 
(Nord); Boeglin, à Belfort (T. de Belfort); Deschamps 
à Bordeaux (Gironde); Dumergue, à Bône (Algérie) 

Mile Suzanne Verstraeten, à Nice (Alpes-Maritimes). 

Mme Langlois, à Elbeuf (Seine-Inférieure). 

MM. les Directeurs de : Société « Etoile », à Lyon 
(Rhône); Etablissements Aubert, à Bordeaux (Gironde); 
Etablissements Gaumont, à Marseille (Bouches-du- 
Rhône). 

M. Paolo Tempesta, à Bucarest (Roumanie), sont 
avisés que leur abonnement au Courrier est inscrit. 

Tous nos remerciements. 


Les changements d'adresse de : 

MM. Paul Barrière, à Nice (Alpes-Maritimes) ; 
A. Lechevallier, à Meulan (Seine-et-Oise); Louis Nael- 
Pas, à Paris, sont effectués. 

M. le Directeur de Paris-Guide est inscrit au ser” 
vice du Courrier. 

Se 
On tourne. 


M. P. Barlatier, directeur de la Lauréa-Film, achève’ 
ces jours-ci, de tourner un grand. film L’Ampoule 
Brisée, qui a pour interprètes MM. Joseph Boulle et 
Van Hoeck, d’une part, et Mmes Raymonde Dupré et 
Berthe Berthy, d'autre part. Ce film, une fois terminé, 
M. Barlatier tournera, en collaboration avec M. Mouru 
de Lacotte, son scénario Ames Corses, qui sera inter- 
prêté par MM. Joseph Boulle, Mouru de Lacotte fils, 
Peclet et Daniel, et par M. Melles Cauvière et Marsais: 

M. Barlatier tournera ensuite deux autres films dans 
le courant de l'été; les titres ne sont pas encore arrê- 
tés. Tous ces films sont tournés en combinaison avec 
la Phocéa-Film qui en fera l'édition. 


Se 
Pour nos petits. 


M. Gaston Cony, président de l'œuvre «Nos Marion 
nettes », se met à la disposition des municipalités 
cercles, écoles, patronages, associations, comités d’ini. 
tiative, etc., qui désireraient organiser une belle 
représentation enfantine avec le concours de son 
Célébre « Guignol de la Guerre », qui amuse petits et 
&rands. Pour tous renseignements, écrire à M. Gaston 
Cony, 31, rue des Cendriers, Paris 20e. 


Se 


Les Premières. 


Messidor-Film a présenté mardi dernier 30 mai 1922 
à Marivaux, La Terre qui Flambe de Lucien Lehman 
et Maurice Kéroul. 

Se 

La Société des Etablissements Gaumont présentera 
samedi prochain 3 juin : L'Epreuve du Feu, légende 
dramatique, d'après l'œuvre de M. Bergman, mise en 
scène de M. Victor Sjostrom, interprétée par Jenny 
Hasselquist, Yvan Hedgvist, Tore Svennberg, Costa 
Ekman (Svenska-Film). 

Mon p'tit, comédie dramatique en quatre parties, de 
M. René Plaissetty, interprétée par Mme Léontine 
Massard, René Maupré, de Saint-Hilaire, Denols et 
Mile Madys. 


Se 
Hyménée. 


M. Léon Gaumont, chevalier de la Légion d'Honneur 
et Mme Léon Gaumont, nous font part du mariage de 
M. Louis Gaumont, leur fils, avec Mlle Germaine 
Dancie. 

La bénédiction nuptiale sera donnée aux jeunes 


époux le samedi 10 juin 1922, à midi très précis, en 


l'église Saint-Vincent-de Paul. 
Tous nos compliments et souhaits de bonheur. 


Se 
Jocelyn. 


M. Léon Poirier vient de terminer l'évocation ro 
mantique de Jocelyn, le chef-d'œuvre de Lamartine. 
Une présentation privée aura lieu au Gaumont-Palace 
le 13 juin, mais l'exploitation du film ne se fera que la 
saison prochaine. 

M. Léon Poirier, absent de Paris en ce moment, pré- 
pare le scénario du Courrier de Lyon, dont la réalisa- 
tion commencera dans quelques semaines. 


Étude de M° MOYNE, Notaire à Paris, 12, rue d'Anjou 


ADJUDICATION 
en l'Etude de M° Victor MOYNE, Notaire 
Le MERCREDI 14 JUIN 1922, à 14 heures 
d’un fonds de commerce d’ 


ÉTABLISSEMENT CINÉMATOGRAPHIQUE 
it 


CINÉMATHÉATRE CAMBRONNE 


Exploité à PARIS 
10OO, rue Cambronne 
Mise à prix : 230.000 fr. 

(pouvant être immédiatement et indéfiniment baissée) 
Obligation pour l’adjudicataire de reprendre le matériel 
à dire d’experts.— Consignation pour enchérir : (5.000 fr. 

S’adresser pour tous renseignements : 
à M° MOYNE, Notaire, 12, rue d'Anjou 
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La Lumière. 


Un nouveau périodique cinématographique : La 
Lumière, est sur le point de paraître, sous la direction 
de M. René Hervouin, l’aimable journaliste dont tous 
les lecteurs ont apprécié le talent et l’érudition tech- 
nique dans notre propre journal. 

Un Comité de patronage, présidé par M. Louis Lu- 
mière, est à la tête de la nouvelle revue qui s’occupera 
spécialement du cinéma dans l’enseignement. 

I1 n’est pas douteux qu’elle réussira. Nous lui 
souhaitons en tous cas bonne chance, en l’assurant de 
notre sympathie la plus confraternelle. 


<> 
Un fait à signaler. 


El faisait beau dimanche ?$8 et, cependant, il 
y eut des cinémas € complets ». Tel fut le cas du 
Gaumont-Palace qui, avec la reprise de 
« L'ATLANTIDE », a prouvé qu'un grand film 
fait toujours recette, malgré le temps et les 
événements. 


<& 
Une constatation. 


Voulez-vous réaliser en saison d'été les meilleures 
recettes possibles. Ne passez que du film à succès 
consacré et à titres connus. Les Grands Films E. de 
Thoran, 15, boulevard des Batignolles, Paris (8e), vous 
offrent les plus grands succès de l'écran aux meilleures 
conditions : Cabiria, Spartacus, Jules César, Le 
Juif-Errant, Sapho, Rigoletto, Judas, Vénus, Aphro- 
dite, Cavalleria Rusticana, Maceiste I°', etc. 

Pour la saison d'été nous établissons des séries de 
programmes complets à des prix tout à fait exception- 
nels. 
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Robert JULIAT 


24 Rue de Trévise, PART S (2°) 
Téléphone : Bergère 38-36 — Métro : Cadet 


NOUVEAUX MOTEURS UNIVERSELS, 
SIMPLES et de CONSTRUCTION SOIGNÉE 


70-110-220 VOLTS 
FOURNITURES GÉNÉRALES POUR CINÉMAS 
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Rectification. 

Ila été annoncé par erreur à la présentation de 
L'Empire du diamant par Pathé-Consortium-Cinéma 
que ce film avait été tiré, par M. Léonce Perret, du 
scénario de M. Mandelstamm. 

L'Empire du diamant n'est pas un scénario de 
M. Mandelstamm, maïs est tiré du roman bien connu 
de cet auteur. 

Se 


Présentation spéciale. 


Le comptoir Ciné-Location Gaumont à l'honneur 
d'informer MM. les directeurs qu'une présentation 
spéciale et privée aura lieu, au Gaumont-Palace, le 
mardi 13 juin à 14h. 30. 

Au programme : 

1° Jocelyn, d'après le chef-d'œuvre de Lamartine: 
Evocation romantique de Léon Poirier. Grande pro” 
duction Gaumont. : 

2 Tableaux cinégraphiques (Svenska-Film. Exclusi- 
vité Gaumont. En raison du caractère privé de cette 
présentation, les personnes munies de la carte d’invr 
tation spéciale envoyée par le Comptoir Ciné-Locar 
tion seront seules admises. Les demandes de cartes 
devront être adressées à M. le directeur du Comptoir 
Ciné-Location, 28, rue des Alouettes, Paris-19%. 


æ 


PETITES NOUVELLES 


The man with two mothers (L'homme aux deux 
mères) tel est le titre d’un grand film qu’éditent en Ce 
moment les Goldwyn Pictures à Culver City. Comme 
protagonistes Mary Alden qui fit preuve d'un #1 
grand talent dans Le Vieux Nid, Cullen Landis, Syl- 
via Breamer, etc. etc. 

L'œuvre est tirée d’une des nouvelles les plus con” 


nues d'Alice Duer Miller, le célébre auteur américain: 
L 1: 2 

‘ Le préfet de police vient de prendre une ordonnance 
aux termes de laquelle l'usage des films cinématogra” 
phiques en celluloïd où en toute autre matière inflain” 
mable sera interdit dans tout établissement public: 
Néanmoins, un délai est accordé aux exploitants pour 
se mettre en règle avec cette prescription et ce délai 
expirera le {* janvier 1925. 


æ, 
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1/15 à 1/2 HP. 
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On signale l’arrivée en France de M. Paul Brunet, 
directeur général de Pathé Exchange à New-York. 

M. Auger, directeur de la Fox-Film en France est 
également rentré de New-York. 

M. William Fox est à Londres. 


.— 

Un écran cinématographique vient d'être installé 
dans l’ancienne chapelle du Luxembourg, à l'usage 
des sénateurs. On leur montrera les merveilles et les 
richesses de nos colonies. C’est M. Lucien Hubert, 
sénateur des Ardennes, président du groupe colonial, 
qui a pris cette initiative. Il compte ainsi obtenir d’in- 
téressantes collaborations pour le développement de 
nos possessions d'outre-mer. Les films ne sont pas 
encore tournés, mais les grandes agences coloniales 
vont immédiatement faire le nécessaire. On com- 
mencera par l'Indochine et l'on continuera par 
l'Afrique. Les sujets ne manqueront pas. 


uote 
Nous sommes heureux d'annoncer que, malgré le 
bruit qui a couru, il n’est nullement question, pour 
notre confrère Jacques Berthet, d'abandonner sa ru- 
brique hebdomadaire de La Victoire. 


.— 
Gina Palerme nous prie d'annoncer que son adresse 
d’affaires est 11, rue du Colisée. 
Gina Palerme tourne actuellement à Epinay L'Idée 
de Françoise, de Paul Gavault, adapté et mis à l'écran 
par R. Saidreau. 


ee 
L'Allemagne édite quantité de films industriels. Une 
société qui a produit plus de 6 millions de mètres de 
films va tourner La Saxe et ses industries, où sera 
mise également en valeur la beauté du paysage 
saxon. 


Une section officielle ecclésiastique de cinéma vient 
d’être fondée au Vatican. 


-. 

William Hart (Rio Jim), le grand artiste américain 
qui fait rêver les jeunes spectateurs au cinéma, et 
dont les exploits sont suivis par des foules d’admira- 
teurs, vient de se marier; ila épousé miss Winifred 


Westover. 
L'OPÉRATEUR. 


NÉCROLOGIE 


On nous fait part de la mort de Mme Louis Fourel, 
née Maria Dagois, décédée à Bormes (Var), le 
22 mai 1922, munie des Sacrements de l'Eglise. 

Les obsèques ont été célébrées à Paris, le mardi 
30 courant, à 10 heures précises, en l'église Saint- 
Ambroise (boulevard Voltaire). 

Aprés la cérémonie religieuse, le corps sera trans- 
porté à La Châtre (Indre), où aura lieu l'inhumation. 

Mme Fourel était l'épouse de M. le Directeur général 
de Pathëé-Consortium. Nous lui exprimons nos condo- 
léances les plus sincérement émues. 


LA 2 LL A 


BIBLIOGRAPHIE 


Œufs.. , douze portraits par Marcel Arnac, com- 
mentés par Victor Méric. 

Les deux séries de portraits publiés par Bib et Henri 
Béraud, sous le titre: Eux]... ont obtenu un succès 
retentissant. Le Merle Blanc, quiles présenta, a voulu 
se parodier et se persifler lui-même. Après Eux... 
voici ŒufsT 

La ressemblance des masques, inscrits chacun dans 
un ovale par Marcel Arnac, fait de cette collection 
une galerie drolatique où voisinent le maréchal Joffre, 
M. Chéron, Pierre Benoît, Mlle Mistinguett et le Préfet 
de police. 

Victor Méric a accompagné ces charges, habiles et 
spirituelles, de textes où s’attestent sa puissance d’ex- 
pression, son imagination féconde, sa culture litté- 
raire et ses admirables dons de polémiste. Il faudra 
conserver comme une œuvre d'art ces pages cruelles 
et brillantes qui méritent d’être prises au sérieux 
sans qu’elles cessent pourtant de divertir. 

Œufs ! est en vente partout au prix de 1 franc. 

Le Merle Blanc, 142, rue Montmartre, Paris, l’ex- 
pédie par la poste au prix de 1 fr. 25. 

Se 
Le Film. 


Notre conrére Le Film a fait paraître son numéro 
de mai. 

Comme d’habitude, ce numéro est luxueux et par- 
faitement établi. 

Signalons au sommaire : Une enquête sur le Musée 
du cinématographe et toute une série d'articles par: 
Lyonel Robert, Georges Andry, Maurice Kéroul, 
Robert Allëne, Léon Sazie, René Jeanne, Arlechino, 
Marcy, Lucien Wahl, etc, etc. 

Le Film est un magazine extrêmement complet, 
admirablement édité, qui sait faire honneur à la Presse 
cinématographique. 

Le Courrier est particuliérement heureux de rendre 
cet hommage à son aimable confrère. 


Pour 15.000 fr. on peut acquérir CINE, 300 places, 
à 25 minutes de Parls, merveilleusement situé, magnifi- 
quement installé, scène, décors, dynamo, installation 
électrique parfaite, lampes «Radius», deux postes, 
secteur et transformateur de courant. 
Loyer : 2.000 francs. — BEAUX BÉNÉFICES. 


Véritable Occasion à 20 minutes de PARIS 
CINÉMA, 400 places toutofauteuils, bail 18 ans, loyer : 
2 000 fr., poste «PATHÉ 1919 », installation moderne, 
groupe électrogène en parfait état, SEUL dans le pays. 

On traite avec 20.000 fr. — Facilités pour surplus. 


Écrire ou voir : 
René GUILLARD 
66, rue de la Rochefoucauld, PARIS (9°) - Tél. Trudaine 12-69 
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Le ‘ Courrier ” à Marseille 


ESS 

Cette semaine, nous nous bornerons à signaler brièvement 
les meilleurs films passés dans nos grands cinémas, durant 
la quinzaine écoulée : Hantise, au Majestic (une production 
de Jean Kemm interprétée par Geneviève Félix, voilà qui 
en dit long pour un cinégraphiste avisé); Robinson Crusoé, 
au Grand Casino; L'Homme qui assassina, à Comœdia; Mimi 
Trottin, au Majestic encore, pour arriver à une très heu- 
reuse reprise du Gosse, faite par le Kursaal, le 18 courant. 
Déjà, cet établissement avait donné, avec le plus grand 
succès, le chef-d'œuvre de Charlie Chaplin du 5 novembre 
au 15 décembre dernier, ce qui représente près de deux 
cents représentations consécutives; il estime, avec juste 
raison, que ce n’est pas assez pour un tel film que tout le 
monde doit voir, et nous tenons à le féliciter pour ce geste 
qui nous fournit, d'autre part, l'occasion de dire bien haut 
toute l'admiration raisonnée que nous professons pour 
Charlot. 

C’est ce que nous allons faire, sans autre préambule. 

The Kid (Le Gosse) 

« Pour un cinégraphiste, écrit à peu près Louis Dellue, 
le masque de Charlie Chaplin a la même importance que le 
masque traditionnel de Beethoven pour un musicien où un 
musicographe. » : 

Oui. Ce masque est d’une beauté paradoxale, étrange, 
compliquée, limpide, exceptionnelle. La profondeur qu'il 
cache est vertigineuse. L'ensemble est quelque chose 
d’unique et de remarquable. Chaplin n’a été possible que 
par le cinéma et toute la gloire et toute la luminosité de 
l'Art Muet, pour un long temps encore sans doute, sont 
condensées dans ce seul homme. Ce qu'il est, on le sait. Ou 
plutôt non on ne le sait pas. À de rares exceptions près, on en 
a que la sensation confuse. Combien sommes-nous, ‘avec 
Louis Delluec, à le bien connaitre, à le bien comprendre? Un 
pitre? Haussons les épaules avec mépris et compassion 
pour les aveugles. Un génie? Peut-être. Affirmons, en tous 
cas et sûrement, le talent sans égal, Çun des plus grands 
artistes que l’on ait connus depuis longtemps (1). » 

L'humanité entière vue et rendue par la satire la plus mor- 
dante et la plus fine, la plus puissante et la plus franche : tel 
est Chaplin. Le Gosse rappelle la préface de Cromwell : «Le 
grotesque aussi est une forme de l’art ». Hugo a raison. C’est 
cela même : Charlot c'est l'Art. Ah! la beauté et la vérité de 
cet art, trop incomprises, trop méprisées ! Elles étonnent et 
enchantent le penseur et l’initié. Qu'importe le reste, alors? 
Molière et Chaplin ! Le jour viendra où l’on pourra accoupler 
ces deux noms, rapprocher ces deux pôles, mêler ces deux 
flammes sans faire hurler personne. En attendant, ayons la 
sérénité majestueuse de la caravane queles chiens aboyeurs 
ne troublent pas sur son passage — et admirons Charlie. 

Charlot, nous le savons, est un timide, car toutes ses 
aventures découlent de sa timidité. Mais aussi, et surtout, 
Charlot est un mélancolique. Cela vous choque? Soyons 
plus affirmatif encore : cet homme est triste. Il nous fait 


(1) René Bizet(La Revue de France) 
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rire, soit, mais lui, rit il? Bien rarement. Son âme est sensi- 
tive et observatrice au premier chef. Et peut-on rire lors- 
qu’on observe l'humanité avec de tels yeux? Douleurs, bas- 
sesses et turpitudes, voilà ce que l’on y découvre. Soyez gai 
dans ces conditions, quand la pitié et la charité vous do- 


® minent. Charlot ne peut pas être gai, vivant sous un tel 


jour, mais il extériorise ses sentiments dans une forme gr0- 
tesque de la plus grande puissance. Toute l'ampleur, toute 
la philosophie de son art est contenue là-dedans, dans cette 
antithèse prodigieusement féconde, source merveilleuse de 
sensations. Il faut étudier Chaplin. Ses films sont emplis 
de morale et chaque scèneest amenée avec un soin poussé à 
l'extrême. Il faut observer son œuvre tout entière avec la 
plus minutieuse attention pour y découvrir des choses 
inouïes et possibles qu’à lui seul. C’est un artiste. Tous 5€$ 
films sont des progrès. Et c’est un travailleur acharué. Dire 
tout le bien que l’on pense de lui, analyser son âme, dissé- 
quer sa méthode, rechercher la dualité de ses effets C0” 
miques, dépeindre l'atmosphère de bonté dans laquelle il 
évolue constamment — bonté mêlée d’amertume dans une 
proportion égale — est presque une chose impossible. 
Chaplin est très grand. C’est un créateur prodigieux. Il 4 
créé une formule, un type qui manquaient jusqu'ici à la 
comédie humaine. 

Le Gosse résume toute l’œuvre de Chaplin, sous une forme 
saisissante et encore jamais atteinte. Là, il se meut à l’aise, 
avec une maestria admirable et donne toute la mesure de 
son talent, tandis que sa psychologie déploie ses ailes de 
lumière. C’est ici que l'artiste dramatique jette nettement, 
par moment, le masque du bouffon. Dans Charlot soldat; 
dans Une Vie de chien et dans Une Idylle aux champs; le 
fond mélancolique avait déjà grandi sur les œuvres anté- 
rieures; ici, l'essence même de ce film est une comédie dra 
matique. Quel progrès! Mais, aussi, tout un an de labeur: 
Charlot n’est plus le même et, pourtant, en quoi a-t-il 


‘changé, je vous le demande ? En rien. Le Gosse est simple” 


ment la préface d’une évolution qui ira s'accentuant, Mais 
que l’on pouvait discerner, en gestation, depuis 1028” 
temps. 

Le Gosse est admirable parce qu'il y a Chaplin dans toute 
sa pureté harmonique et parce qu'il y à ce gosse, Jacki® 
Coogan (cinq ans), qui est une merveille, une chose inénax” 
rable. ; 

Au fait, pourquoi donc écrire si longuement? Charlie 
Chaplin est un très grand artiste et The Kid est un chef- 


d'œuvre. Voilà tout. 
GEORGES VIAL: 
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MAX GLUCKSMANN 


La plus importante Maison Cinématographique 
de l'Amérique du Sud 


Exclusivité de tous BEAUX FILMS pour les Républiques ARGENTINE, CHILI, URUGUAY et PARAGUAY 
Maison principale : BUENOS-AIRES, Callao 45-83 — Succursales : SANTIAGO DE CHILI, Agustinas 728 ;: MONTEVIDEO, 1 8 de Julio 966 
Maisons d'achat : NEW-YORK, 220 West 42 th. St. — PARIS, 46, Rue de la Victoire (IX°), Tél. : Gut. 07-13 
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Les Diners du C. A. S. A. 


ENST 


Les Amis du Septième Art étaient réunis lundi 
pour leur 46° dîner, autour de Mme Paulette Pax 
dont l'œuvre active de recherche et d’art fut pré- 
sentée et mise en lumière devant la plus brillante 
assistance. 

« L'œuvre de Mme Paulette Pax, dit en effet 
M. Canudo, est digne du plus actif des hommes. 
Avant la guerre elle cherchait sa voie ; la guerre 
la surprit en Russie, où elle apportait avec quel- 
ques artistes, à la société policée et un peu lasse 
de la Russie d'alors, un reflet de la culture fran- 
çaise, qui luttait contre la culture allemande. Elle 
a rapporté de son stjour dans la Russie révolu- 
tionnaire « Le journal d'une Comédienne fran- 
çaise sous la Terreur bolchevik » où elle dit toutes 
les souffrances endurées par l'élite mentale du 
pays en butte à la houle montante du bolchevisme. 
À son retour en France où la Patrie l’a honorée 
de la médaille vermeille de la Reconnaissance 
française, elle s’est donnée à ses recherches d’art 
et nous la retrouvons avec Lugnè Poe au Théâtre 
de l'Œuvre où elle a repris les rôles qui lui sont 
spécialement chers ceux de La Dame de la Mer 
ou de Rosmersholm, d’Ibsen. Mais sentant vivre 
en elle une force créatrice elle a mis son hôtel avec 

‘ses possibilités d'essai de décors au service de 
ce groupement d'artistes qui travaillent dans la 
Société « Pour l'Amour de l'Art ». Et là, elle orga- 
nise et dirige des spectacles qui ne trouveraient 
peut-être accès dans les cabinets directoriaux, et 
qui sont des efforts dramatiques nouveaux que 
l'étranger suit avec un réel intérêt. 

Paulette Pax est donc une énergie complexe, 
qui a tiré, des touches de ce grand clavier de 
l'Art, des sons nouveaux qui ouvrent des voies à 
l'effort théâtral à venir ». 

« Lundi dernier, continua M. Canudo, nous rece- 
vions Enrique Garcia Velloso, venu d'Argentine 
déposer une palme sur la tombe d'un dramaturge 
français. Aujourd’hui nous saluons parmi nous 
quelqu'un qui vient de loin aussi : Worioniesky, 
l'écrivain polonais bien connu, qui vient en France 
avec une mission importante. Il est délégué par 
la Société des Gens de lettres de Pologne pour 
renouer les relations littéraires et artistiques 
entre la France etla Pologne.La Pologne, fécondée 
par l'esprit latin, latine de culture et de religion 
même, a toujours été touchée par la pensée fran- 
çaise ou italienne. Sedan avait marqué un point 
d'arrêt profondèment douloureux. Aujourd’hui la 


Pologne, malgré sa grande souffrance, et ses luttes 


pour demeurer une Nation, revient vers la France, 
qui est vraiment au centre de la Pensée Occiden- 
tale. 

« Woroniesky s’est mis au travail en entrant en 
rapport avec les milieux littéraires, artistiques: 
Le Cinématographe français l’intéresse particu- 
lièrement, et le voilà ce soir parmi nous. Je le 
salue comme une énergie profondément symp?” 
thique à la cause que nous défendons. » 

Mme Paulette Pax dit alors toute sa foi en lave” 
nir de la réunion d'artistes autour du Septième 
Art qui, dit-elle, sera de plus en plus le porte- 
regard de la Beauté du monde. 

Puis M. Woroniesky remercie M. Canudo pouf 
les paroles de salut, qui «par dessus ma person- 
nalité, dit-il vont à ma Patrie, cette nation sœur 
de la France : la Pologne. Je ne ferai pas J'histo- 
rique de mon pays nije ne dirai pas que nos forces 
unies pourront être la base de la paix en Europe: 
Mais j'affirme que c’est avec l'alliance de la pensée 
latine que nous voulons marcher de l'avant, et 
c'est pourquoi il est temps de renouer des rela- 
tions intellectuelles entre nos deux patries. Use 
force plus grande que les amitiés politiques où 
sentimentales, ce sont les amitiès idéales. Of; 
dans la littérature, la poésie, les arts et ce Sep” 
tième Art, né en France et répandu aujourd’hui 
dans le monde entier, la Pologne veut s'inspirer 
de l'exemple français, et apporter le concours de 
ses talents et de son activité au mouvement latin: 
I1 y a beaucoup à faire. Vous ne devez pas ignorer 
que l'influence allemande en Pologne est très forte 
surtout au Cinéma I Si le C. A.S. A. veut remplif 
chez nous une mission, il trouvera un écho, parce 
que nous cherchons, au Cinéma comme ailleurs, 
l'inspiration latine, et non ces choses belles paf” 
fois mais toujours étrangères à notre âme, qui 
nous viennent copieusement d'Allemagne. Je vous 
remercie au nom des artistes polonais pour voir 
accueil sympathique, et je salue cette idée de l'al- 
liance latine comme la marche en commun, dans 
le domaine de l'esprit et de l’art, entre la France 
et la Pologne.» 

M. René Blum annonça ensuite que la Maison 
du Club du Septième Art sera inaugurée lundi 
prochain, 16, faubourg Montmartre. Le dîner aura 
lieu sous le marrainage de Mme Jeanne Desclos, 
et le parrainage de M. Louis Aubert. 


Si tous désirez receboir régulièrement 
“Le Courrier” souscrivez un abonnement 


Pour la France: 25 fr. — Pour l'Étranger: 50 fr. 
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La Production 


Liste des Films présentés à Paris en 1921, établie par Cinémagazine, d'après les 
documents de la Chambre Syndicale de la Cinématographie, et classés par mois. 


JUILLET 1921 


TITRES DES FILMS 


ADIS RO a tee AT enr ciel ele 
Affaire du train 24 (L'}........................:... 
Annal abenturiere MN NN rate 
Anbitieuse(L ere celte desde te 
Argent et l'honneur (L')..........-................ 
Anber JOUA ER SR Ie EE Enr eee 
Assaut du bonheur (L')... 
Automne au Jutland,..... ...............s.s...e 
Avatars de Charlot (Les)... 60... 
Beaucitron et le chapeau gris. ...................... 


1e em one 2er es rleteshans eus ere 


Bigorno contre Dago-Red....... PAPA ENS CHATS Dre 0 
Billyitimieride la PP CR NE EC RE 
Bohêmes de Paris (Les)........... ................ 
Brüle-la ROUTE SR ae RTE ele 
Calomnietue(La)... ......... AIN AR ER EE UE 
Calouchar-el Bocalas 31.2 TM AU EE EU Re 
Gava x 
Cavalier masquée). Re CON ORERER OS ONE 
Cette nuit las er Rs Re ERNST Ve 
CHATLATAR AS NE MER NE RE AE EE OR 
Chez les Anthropophages, 5° à 9° étapes. ............ 


Ones les LnUens RUN SR MEET Eee el rene 
Chimeres RCE ET UNI en ne CT Er 
Cirque de la Morb(Ee) RL ER EC eee PET 
Coccinelle ouvre la pêche........................... 
Cœur de Masetté.... 217 LM een ee te 
Collier Fatal (Le) 13° à 15° épisodes............... 
Courage de Madge (Le)..:... 4... 
Course au sac ir die die Tiers NP RIUe 
Coutumes marocaines......:...:1shssss.stores 
Courte paille (La). ...:::.....,.41.17%. 5 
Crime(Son) .......................e. ess: 
DANCING EEE TE RS ee nn eee A ri er ene Pace 


Dans le Dièger oser nie der dolor 
Dans les régions glacées de Lakeview. .............. 
Dégradation. .. 12.44.4444 aies pores 
Désertion. 20 Ne MORE TT Rene 
Deux Routesi(Les). 5 PA NERO EC RREe 
Dix minutes au music-hall,........................ 
Documentaire sur Paris (Un)...................... 
Domestique fantôme (Le)........................... 
Drame au pays des fourrures (Un).................. 


GENRE 


plein air 

sérial 

comédie dramatique 
comédie dramatique 
comédie dramatique 
actualités 

comédie dramatique 
plein air 

comique 

comique 

comique 

comique 

comédie dramatique 
comédie sportive 
drame 

romédie 

comédie comique 
ciné-roman 
comique 

dessins animés 
documentaire 
documentaire 
comédie dramatique 
drame 

comédie burlesque 
drame 

sérial 

drame 

comique 
documentaire 
drame 

drame 

comédie comique 
comédie dramatique 
documentaire 
drame d'aventures 
drame 

comédie dramatique 
acrobaties 

plein air 

comique 

drame 


FIRME ÉDITRICE 


Gaumont 
Pathé-Consortium 
Harry 

Gaumont 
Pathé-Consortium 
Aubert 
Super-Film 
Eclair 

A. G. C. 
Pathé-Consortium 
Georges Petit 
Location Nationale 
Harry 

Georges Petit 
Select 
Pathé-Consortium 
G. P. C. 

Select 

Phocéa 

Fox-Film 

Select 

Harry 

GaumonL 

Aubert 

Fox-Film 
Foucher 

Harry 

Georges Petit 
Eclipse 

A. G. C. 

Fox 

Eclair 

Gaumont 

GP: C: 

Harry 

Eclipse 

Eclair 

G: PC. 

Phocéa 
Cosmograph 
Select 

Van Goitsenhoven 


- 


MÉTRAGE 


276 


1.800 
1.069 


180 
1.400 
105 
445 
326 
600 
650 
1.490 
1.180 
1.290 


150 


1É 


C. V Appareil de Prise de Vues à 


7: 
1% GRANDE VITESSE DEBRIE 1922 


dit ‘ G. V. ” (Brevet Labrély) # 4 


Le Seul sta au monde prenant jusqu'à 240 Images à la seconde 


Go 


S’actionne 

à la main, 
à la cadence 

normale. 


Gr 


indispensable 
pour l'étude et 
la décomposition 


des 


Volume réduit. mouvements. 


Poids . 
1O kgs 250 


Mécanisme 
simple et solide. 


Nombreuses 
applications dans 
les Sciences, 


3 La 
l'Industrie, 
A e. 
Boîte-magasin les Sports 
amovible. Li Pl RER 
| as 
“ G. VW.” en ordre de marche. Réduction de 1/5 (environ! 
UTILISATIONS ACTUELLES : 
Motoculture. — Travail des socs, des dents de herses. 
Automobiles. — Études des moteurs, élasticité des ressorts de suspension, travail des pneus. | 
Aviation. — Études des moteurs, travail de l’hélice, déformations des pales, gauchissement et flexions, | 
départs, vol, atterrissages. 
Chirurgie. — Technique opératoire. 
Horlogerie. — Mouvements, échappements. 
Textiles. — Travail des métiers à filer, tisser, lancement de la navette. 
Sports. — Courses, sauts, lancements, escrime, natation, boxe. 


Équitation. — Dressage, sauts, etc... 


Notices et renseignements franco par retour du courrier 


Établissements André DEBRIE, |l11, 113, Rue Saint-Maur, PARIS (11°) 


Téléph. : ROQ. 40-00 
Mécanique de précision et tout ce qui concerne la prise de vues et le laboratoire. 
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LES 4 PREMIERS sont PRÊTS : 
LA BÊTE TRAQUÉE, & R LE SOMPTIER 


ave FRANCE DHELIA et VAN DAËLE 


ROGE R LA H ON TE , on DELAC VANDAL 


avec RITA JOLIVET, SIGNORET, ka petite DUMIEN 


LES HOMMES NOUVEAUX, 


de CLAUDE FARRÈRE, par VIOLET et DONATIEN 


SERGE PANINE, & GEORGES OHNET 


pa DE MARSAN et MAUDRU 
Ce sont les 4 premiers Films Français AU BERT 


Echéance fatale (L')........................,...:.. comédie dramatique Pathé-Consortium 
Eclair-Journal n° 28, 29, 80 et 81. ................. actualités Eclair 800 
Effets de neige au Danemark....................... plein air Eclair 100 
Empire des Indes (L'}............ ................ documentaire Eclipse 200 
Enigme du diable (L'}............................. aventures dram. Fox 1.500 
Érreur ne fait compte.... ........................ comique Harry 300 
Etoile ignorée (L')...........,........:.:....... comédie dram. Van Goitsenhoven 540 
Fabrication des horloges (La). ..................... documentaire Super-Film 210 
Fatty.fait ses débuts ....... ............... +... comique Harry 309 
Fatty fiancé de Mabel.... ..:...:.....:..... +... % comique Super-Film 350 
Fatty portier....................e..se.sssusse comique Super-Film 700 
Fatty trouve un emploi....4....................... comique Harry 300 
BLONTE Te D POSTS en le cn eo ie tie EP drame Pathé-Consortium 

Fleur dans les Ruines (Une)........................ drame Cosmograph 1.600 
Folies du Giné (Les)... .-,.....6 tri comique Aubert 600 
PRALer UE ee les PCs DRE ar comédie dram. Select 1.665 
Fridolin à Trou-sur-Mer...... ..:.....:%..4.. ! comique Georges Petit 600 
Fugue d'Yvonne{(La)..........................+... comique Eclipse 405 
Gangue(La) Ne RE Re EE re scène dramatique Phocéa 1990 
Gaumont-Actualités n°5 29, 8oet31............ .... actualités Gaumont 600 
Grande âme [Une).:..............1,.:....4.... drame Select 1.950 
Grande vedetié.ans eue rotin comédie Eclair 1.400 
Homme et la Poupée (L')........,.............:... comédie dam. Gaumont 1.600 
Hommes marqués (Les)......... ......:..........:. _comédie dram. Eclipse 1.380 


À) suivre). (Extrait de L'Almanach du Cinéma, édition de Cinémagasine.) 


Le “Courrier Judiciaire ” 
Se 


‘ De la Spéculation illicite 


Un récent jugement de la dixième Chambre 
correctionnelle publié dans la Presse quotidienne, 
nous a valu un assez volumineux courrier. 

Voici le cas, un propriétaire de Cinéma vend 
son fonds de commerce sur un bénéfice déterminé. 
L'acquéreur au lieu de l’exploiter directement et 
personnellement, y met un gérant plus ou moins 
sérieux et compétent ; l'affaire périclite, les re- 
cettes baissent, l'exploitation jusque-là bénéfici- 
taire fait apparaître un déficit. 

L'acquéreur assigne son vendeur devant le Tri- 
bunal de Commerce en résiliation du contrat de 
vente et subsidiairement en réduction de prix. 
Puis avisé de la jurisprudence des Tribunaux cor- 
rectionnels particulièrement sévère contre les 
vendeurs de fonds il saisit le Procureur d’une 
plainte en spéculation illicite. Et le Tribunal fai- 
sant droit à sa demande condamne le vendeur du 
Cinéma à 4.000 fr. d'amende, 70,000 fr. de dom: 
mages et intérêts plus les dépens. En outre — et 
pour la première fois dans les annales judiciaires 
— le jugement ordonne la saisie des billets de 
fonds détenus même par des tiers porteurs régu- 
liers et de bonne foi. 

Comme nous l'indiquions plus haut, ce juge- 
ment a fait quelque bruit, à cause de sa nouveauté 
et peut-être de sa sévérité. Nous ne pensons pas 
qu’il fasse jurisprudence, car il nous paraît er- 
ronné en droit et en fait, le tribunal ayant retenu 
comme véridiques des affirmations et allégations 
pour le moins suspectes. 

Tel qu'’ilest cependant, il soulève certains points 
de droit dont l'exposé peut intéresser nos lecteurs. 

1° Un fonds de commerce est une « marchan” 
dise » dont la vente au-dessus du « cours normal » 
constitue une hausse illicite. 

X Les lois de 1916 et 1919 réprimant la spécula- 
tion illicite sur les denrées et sur les loyers s’ap- 
pliquent donc aux fonds de commerce considérés, 
comme une marchandise incorporelle. 

3 La vente d'un fonds de commerce dans des 
conditions avantageuses pour le vendeur peut donc 


être un délit et entraîner pour ce vendeur des 


condamnations d'amende et de prison. Alors que 
jusqu’à ces temps derniers ces ventes ne pour 


. vaient être attaquées que s’il y avait tromperie 


sur la valeur ou la qualité de la marchandise ven- 
due, c’est-à-dire vol ou escroquerie. 
Mais la loi n’a pas fixé le « prix normal » et si 


10 mnuter Opéra 
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Opéra 126,rue de Javel. Paris XV= 

TELEGR: PICARDIESEL PARIS TÉLÉPH. Ségur . 32-84 
AGENTS RÉGIONAUX DEMANDÉS 


les cours ou mercuriales des marchandises peu- 
vent en déterminer la valeur d'échange, il ne peut 
en être ainsi pour les fonds de commerce.Certains 
fonds se vendent sur leur produit brut, d’autres 
suivant le bénéfice annuel d’une ou plusieurs an- 
nées. Nous pensons ici que les Chambres syndi- 
cales — dans l'intérêt même de leurs membres — 
devraient fixer les bases des prix de vente des 
fonds, dans chaque branche de commerce ou d’in- 
dustrie. 

La durée du bail, la situation de l'établissement, 
les facilités ou commandites d'exploitation, servi- 
raient de coefficients multipliant le produit net 
ou bénéfice annuel de l’entreprise. 

Faute de ces barêmes, et dans le silence de la 
loi, les juges n’ont aucun élément sérieux d'ap- 
préciation, mais des impressions personnelles 
toujours variables et instables parce qu'elles ne 
reposent sur aucune base. 

Que vaut en effet un fonds de comruerce ? Une, 
deux, trois fois ou plus son bénéfice net annuel ? 
Et si par suite d’une crise économique momen- 
tanée, de taxes excessives ou pour toute autre 
cause ce fonds hier prospère ne laisse point de 
bénéfices une année, perd-il aussitôt toute valeur 
d'échange ? 

Pour être sujette à des fluctuations diverses, 
cette « marchandise incorporelle » n’a-t-elle pas 
une valeur ; ne connaissez-vous pas des choses 
qui ne donnent aucun revenu et dont la valeur est 
cependant indéniable ? 

Mais c'est là tout le problème de la propriété 
commerciale nous l’examinerons dans un pro- 
chain article. 

M: RoGEr BARTHIÉ. 
Avocat à la Cour de Paris. 


36 LE COURRIER CINEMATOGRAPHIQUE 


SR nt nue qu mue "tt 


LES BEAUX FILM 


PTT TL LL LAS LE LE LES 


LA TERRE QUI FLAMBE 


Le film de la « Goron Deulig Film », présenté à 
Marivaux le 30 mai 1922, est une œuvre remar- 
quable comme composition, mise en scène et pho- 
tographie. Peut-être le scénario semble-t-il un 
peu touffu au début ?.. Le drame cependant éclate 
bientôt avec toute sa force et l'émotion se trouve 
peu à peu intensifiée jusqu’à la catastrophe finale : 
l'incendie du puits de pétrole. Car tout ce champ 
est maudit et une ancienne légende explique par 
une intervention diabolique un incendie sembla- 
ble qui se produisit il y a plusieurs siècles alors 
qu’un des châtelains possesseur du champ tentait 
d'y découvrir un trésor cachèé. 

L'action se déroule au cœur de la Pologne et 
une continuelle atmosphère de superstition et 


d’effroi semble envelopper les moindres gestes 
des personnages. L’ambition démesurée d’un 
jeune paysan sert de pivot au drame. Admirable 
de composition intelligente, de psychologie et 
d’art, la mise en scène de F. W.Murnau développe 
éloquemment les caractères et rappelle par Sa 
recherche de clair-obseur et d’oppositions fran 
ches la manière des vieux maîtres de Flandre et 
d'Allemagne. Le jeu des artistes (M.Werner Krauss 
en tête) est sobre et d’une grande tenue. 

MM. Lucien Lehman et Maurice Kéroul qui pré- 
sentaient La Terre qui Flambe au nom de la 
« Messidor Film » ont su découvrir une œuvre 
d'un intérêt très rare et d’une réalisation puis 


sante. 
MARCEL YONNET- 


RE 


Le “Courrier” 


’ Financier 


Ainsi que nous l’avions prévu, tout s'arrange] L’Al- 
lemagne se soumet aux conditions de la Commission 
des Réparations, et la menace d’une occupation du 
Bassin de la Ruhr — avec les conséquences graves 
qu’elle eût pu entraîner — est, pour un temps tout au 
moins écartée. D'autre part, les « Banquiers » cher- 
chent à mettre sur pied le projet d'un impôt interna- 
tional, et l’on peut légitimement espèrer qu'ils abou- 
tiront. 

Fort bien impressionnée, comme l’on pense, par ces 
nouvelles, la Bourse a manifesté son allégresse de sa 
manière habituelle, c’est-à-dire en poursuivant vive- 
ment eten accentuant fortement le mouvement de 
hausse amorcé au début du mois dernier. Cette pous- 
sée, toute spéculative d’abord, est maintenant épaulée 
petit à petit par la clientèle; celle-ci, qui avait déserté 
la Bourse depuis si longtemps, commence à en repren- 
dre le chemin: ses achats se font de jour en jour plus 
nombreux suür le marché du comptant, et si elle n'ose 
pas trop encore se risquer à faire du terme, elle se 
hasarde du moins sur les primes. 

Tout permet d'espérer que cette reprise, fort bien 
menée, d’ailleurs, se continuera jusqu’à l'époque des 
vacances, c’est-à-dire durant tout le moïs de juin. 
Elle permettrait aux portefeuilles français, si dure- 
ment éprouvés par la crise depuis deux ans, de rega- 
gner une partie tout au moins de leurs pertes. Et nous 
ne pouvons que répéter, une fois encore, les conseils 
maintes fois prodigués par nous, ici, depuis quelque 


temps: à savoir, de profiter des circonstances pour 

ach?ter, sans perdre de temps, les bonnes valeurs qui 

se tiennent encore à des cours dépréciés, et elles sont 

nombreuses. Mais, dans un mois, il sera trop tard! 
ss 

Le projet du budget pour 1923, présenté par M. de 
Lasteyrie, se fait remarquer surtout, par sa clarté et 
sa sincérité. Il met le pays en face des réalités — elles 
ne sont pas trés drôles, hélas! — afin de le persuader” 
du sérieux de la tâche à accomplir. Dans son ensem” 
ble, il a produit bonne impression. 

Toutefois, deux points appellent les critiques. 

On eut voulu, tout d’abord, trouver dans les chiffres 
présentés, l'indice de méthodes nouvelles, or, il n’en 
est rien, puisque, après avoir très sagement indiqué 
que l’on ne pouvait songer, ni à majorer les impôts 
existants, ni à en créer de nouveaux, notre MinistT® 
des Finances, semblant prendre assez facilement son 
parti du déficit budgétaire, signifie qu’il aura recours 
à cette politique de l’emprunt, politique commode» 
ilest vrai, mais qui donne de trop lamentables rést” 
tats pour qu’on ne la répudie pas à tout prix. De 
même, aucun effort sérieux quant aux économies 
réaliser, ou du moins, un effort si ténu, que les résul- 
tats en sont quasiment nuls. Et cependant, aucun 
atermoiement n’est plus possible; il faut réduire noë 
dépenses, puisque nous ne pouvons plus les payer: 
c'est un cas de force majeure devant lequel tout 16 
monde doit s’incliner... même les fonctionnaires ! 


Ed 


D'autre part, le projet de M. de Lasteyrie prévoit 
certaines mesures en vue de réprimer la fraude fiscale, 
qui ne sont rien moins que de l'inquisition pure et 
simple. Afin, espère-t-il, de faire rentrer dans les 
caisses de l'Etat une somme inférieure à 100 millions 
(une goutte d'eau, au point où nous en sommes), il 
pense à faire exercer, sur les moindres faits et gestes 
de ses concitoyens, une surveillance absolument inad- 
missible. Les agents du fisc touchant un pourcentage 
élevé sur les amendes qu’ils infligeront, c'est une 
véritable prime à la délation qu’il institue ainsi. Eh 
bien] disons-le tout net, ces pratiques, issues de notre 
époque, ne sauraient convenir, ni à notre temps, ni à 
notre tempérament. Les Français sont disposés à faire 
tous les efforts possibles pour aider aû relévement 
de leur patrie, mais à condition qu’on... leur fiche la 


paix! 
RAYMOND BOULIÈRE. 
L 121 2 


Etablissements Eugène Maréchal et Fils 


Nous avons maintes fois mis en garde nos lecteurs 
contre les aléas que présentaient certains placements. 
Il nous faut y revenir, au sujet d’une émission à 
laquelle procèdent, actuellement, les Etablissements 
Eugène Maréchal et fils. 

Cette Société fabrique à Venissieux, près de Lyon, 
des vernis, des toiles cirées, du linoléum, ete... Elle 
cherche à placer, dans le public, 60.000 obligations 
hypothécaires de 500 francs 6 1/2 0/0. 

Qui dit obligation hypothécaire dit, en principe, 
titre parfaitement garanti, puisque gagé sur des 
immeubles. Mais encore, faut-il cependant que le gage 
soit suffisant, c’est-à-dire qu'il ait une valeur au 
moins égale à la somme empruntée. 

Or, dans le cas présent, les 30 millions de francs 
que les Etablissements Eugène Maréchal et fils deman- 
dent au publie, sont gagës par des terrains et immeu- 
bles portés au dernier bilan pour 4 millions environ] 

Comme, présentée ainsi, l'opération ressemble à 
une simple fumisterie, on se hâte d'ajouter, à l'adresse 
des prêteurs éventuels, que : 

1° Ces terrains et immeubles ont, en réalité, une 
valeur de 24 millions, à dire d'experts (mais alors, 
pourquoi sont-ils estimés, au bilan, pour 4 millions 
seulement?) 

% On achétera de nouveaux terrains et on bâtira 
de nouveaux ateliers ou de nouvelles usines, qui 
seront hypothéqués au profit des obligataires (oui, 
mais comme ce gage aura été acquis avec leur propre 
argent, il serait bien plus simple pour eux d'employer 
leurs disponibilités en achats de terrains, à Venis- 
Sieux, s'ils tiennent essentiellement à faire ce genre 
d'opérations!) 

3 Les biens personnels des actionnaires servent 
également de garantie aux obligataires (çà, c'est le 
bouquet! Que valent ces « biens personnels »? En 
quoi consistent-ils ? Qu'est-ce qui empêchera leurs 
possesseurs de les donner, de les envoyer à l’étran- 
ger ou, plus simplement, de les dilapider ?) 
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RRRRRRRRSR ERNST ES TERRE ETATS NII DETTE EEE EN ELT SEE EEEENTNNTTENEEET ET TEEN 


Au Cœur de 
l'Afrique Sauvage 


Île document Ie plus 


@ sensationnel qu'ait jamais 
d E enregistré l'écran M # # 


ANS ANIIARIILIIELSIELESRIS EEE 


spopopapopapsé 


ANAASSSE SEINE EELENEET 


opaepso Popopaopopopñspeo 


Nous nous dispenserons de conclure : nos lecteurs 
sont, maintenant, suffisamment éclairés. Nous leur 
signalerons seulement, en passant, que la Rente fran- 
çaise 6 0/0 rapporte, à vingt-cinq centimes prés, par 
an et pour cent francs de capital, autant que les obli- 
gations « Maréchal ». . 


LE CINÉMA ET LA FINANCE 
Les principales valeurs cotées en Bourse 


Au Parquet 
dernier cours dernier 
cours précédent dividende 
Actions Pathé Cinéma 420 » 382 » (SLT) 
Actions Établissements Gaumont 234 » 225 » 130% 
Obligat. 5° Etablissements Gaumont 380 » 380 » 25 » 
En Banque 
Actions Établissements L. Aubert 114 » 103 50 12 » 
— Cinéma Exploitation 272 » 263 » 27 50 
— Cinéma Omnia-Montmartre 58 » 61 » » » 
— Cinémas Modernes 100 » 100 » >» » 
_— Cinéma Eclipse 22 » 22 50 » » 
Hors-Cote 
Parts Cinémas Modernes 3125 33) > » 
Parts Cinéma Éclipse 20 50 20 50 » » 
ea 


Convocations d’Assemblées générales 


MM. les Actionnaires de Maine Palace, Société ano- 
nyme au capital de 300.000 francs. Siège social : 95, 
avenue du Maine, Paris, sont avisés que l’Assemblée 
générale extraordinaire, convoquée au siège social, 
95, avenue du Maine, le 15 avril 1922, à 15 heures, 
n'ayant pu délibèrer valablement faute de quorum, 
est convoquée de nouveau pour le vendredi 9 juin 1922, 
à 14 heures 30, au siège social, avec le même ordre du 
jour. 

Lecture du rapport sur la situation financière de la 
Société ; 

Mesures à prendre pour sauvegarder les intérêts 
des actionnaires ; 

Liquidation amiable où même judiciaire ; 

Dans le premier cas, nomination de liquidateurs, 
avec les pouvoirs les plus étendus pour réaliser l'actif 
et acquitter le passif au mieux des intérêts généraux ; 

Dispositions accessoires. 

Les dépôts d'actions en vue de cette assemblée se- 
ront reçus jusqu'au 4juin 1922, au plus tard, au siège 
social. 

La présente insertion annule et remplace celle parue 


le 2 mai 1922. 
(P. A., 29 mai 1922). 
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MM. les Actionnaires de la Société anonyme Mar- 
cadet-Cinéma-Palace, au capital de 1.200.000 fr. Siège 
social : 110, rue Marcadet, sont convoqués le vendredi 
16 juin 1922, au siège social, à 17 heures, en assemblée 
générale ordinaire. 

Ordre du jour : 

1° Lecture des rapports du Conseil d'administration 
et du Commissaire aux comptes pour l'exercice clos 
le 31 décembre 1921 ; 

2% Approbation des comptes ; quitus au Conseil 
d'administration ; 

30 Nomination du Commissaire aux comptes et d’un 
commissaire suppléant pour l'exercice 1922 et fixation 
de leur rémunération ; 

% Autorisation à donner aux administrateurs, sui- 
vant article 40 de la loi du 24 juillet 1867. 

(P. A., 30 mai 1922). 
. 

MM. les Actionnaires de la Société anonyme dite 
Cinégraphie d'Art, Société anonyme au capital de 
500.000 francs. Siège : à Paris, 124, avenue de la Répu- 
blique, sont convoqués en assemblée générale ordi- 
naire annuelle au bureau de l’Aubert-Palace, 2, rue 
des Italiens, à Paris, pour le vendredi 16 juin 1922, à 
quinze heures, à l'effet de délibérer sur toutes les 
questions de la compétence des assemblées générales 
ordinaires annuelles et notamment sur les questions 
à l’ordre du jour suivant : 

1° Rapports du Conseil d'administration et des com- 
missaires des comptes sur l’exercice 1921 ; 

2 Approbation des comptes et du bilan de l’exer- 
cice 1921 et quitus à donner aux administrateurs pour 
leur gestion ; 

3 Nomination du ou des commissaires aux comptes 
pour l'exercice 1922 ; fixation de leurs émoluments ; 

4 Autorisations à conférer aux administrateurs en 
vertu de l’article 40 de la loi du 24 juillet 1861 ; 

5° Questions diverses. 

(P. A., 28-29 mai 1922). 


L 11 2 
Compte-rendu d'Assemblée Générale 


Les actionnaires de Pathé-Cinéma, dont le siège est 
à Paris, 30, boulevard des Italiens, se sont réunis en 
assemblée ordinaire, sous la présidence du baron 
Gabet. Ils ont approuvé les comptes et le bilan arrêtés 
au 28 février dernier, accusant un solde bénéficiaire de 
16.163.203 fr. (en augmentation de près de 7 millions 
sur l'année précédente) et décidé qu’il serait réparti 
aux actions 10 fr. à titre de dividende et 30 fr. à titre 
de remboursement de capital. 

M. Paul Brunet, administrateur sortant, a été réélu 
et MM. Doyen et Morel, nommés commissaires des 
comptes. 

Les résultats obtenus au cours de cet exercice écoulé 
sont dûüs principalement à l'extension de la fabrica 
tion et de la vente du film vierge. La société a acquis 
des terrains contigus à son usine de Vincennes et a 
entrepris divers travaux de construction, de sécurité 


et d'aménagement, en vue de recevoir un plus grand 


. outillage, travaux qui permettront de dépasser facile- 


ment la vente annuelle de cent millions de mètres de 
film, tant en celluloïd qu’en ininflammable. 

Le fait que les principaux débouchés sont à l'étran- 
ger a permis à la société d'échapper aux conséquences 
de la crise trés sérieuse de la cinématographie fran” 
çaise. 

En ce qui concerne l'affaire américaine, la Société a 
retiré de la cession une somme représentant à peu 
prés l'équivalent des capitaux investis dans l’entre- 
prise. 

Le rapport indique à ce propos que, si cette cessiof 
n'a pas eu pour effet d'augmenter les bénéfices de 
l'exercice, elle a eu pour résultat d'accroître dans de 
fortes proportions les disponibilités immédiates: 
Celles-ci, ajoutées aux effets à recevoir et aux débi- 
teurs divers, atteignent 50 millions de francs, non 
compris les matières premiëres et marchandise 
fabriquées et le portefeuille-titres. En regard, les 
comptes créanciers ne s’élévent qu’à 10 millions. 

En terminant son rapport, le président a indiqué que 
le société venait de mettre au point un nouvel appare! 
de cinéma démocratique: le « Pathé-Baby ». 50.000 
appareils vont être incessamment livrés à Pathé 
Cinéma par les Etablissements Continsouza qui ont: 
été chargés de leur fabrication. Le Conseil attend es 
meilleurs résultats de cet appareil dont l'exploitation 
a fait l’objet d’une réserve dans les accords conclus 
avec Pathé-Consortium. 

Au cours de la discussion qui a suivi, le président 
et M. Charles Pathé ont indiqué que la situation géné- 
rale de la société était des plus prospéres et que les 
résultats des deux premiers mois de l'exercice € 
cours étaient équivalents aux précédents. 


Pathé-Consortium-Cinéma 


L'ensemble des résultats bénéficiaires de l'exercice 
1921, exercice d’une durée exceptionnelle de dix-sept 
mois, de cette société dont le siège est à Paris, 67, rue 
du Faubourg-Saint-Martin, s'élève à 6.781.187 fr. 15. Ce 
chiffre est ramené à la somme de 4.746.831 fr., par 
suite des charges et obligations spéciales. 

Déduction faite des amortissements et des réserves 
légales et statutaires, il sera proposé, à l'assemblée 
générale du 31 mai prochain, la distribution d'un divr 
dende de 8 francs par action qui, ajouté aux intérêts 
à 6 0/0, forme un coupon brut de 11 francs environ par 
titre libéré des trois quarts. 


——___ LEE À 
ÉTABLISSEMENTS AÀ,F,. B. 


145, Rue de Belleville - PARIS (19e) 
Téléphone : NORD 66.05 


Revision, Transformation et Mise au Point d’Appareils Ciné- 
matographiques. — Accessoires et Pièces de Rechange. — 
Iris et Volets spéciaux pour Appareils de Prise de Vues: 


a (à 


Formations de Sociétés 


La Variety-Films, Société en commandite simple 
vient d’être formée entre M. Charles Gerschel, 5, rue 
de Prony, à Paris, et un commanditaire, pour l'achat, 
la vente, l'importation, l'exportation de films cinéma- 
tographiques. 

Le siège est à Paris, 5, rue de Pronÿ. 

Le capital est fixé à 200.000 francs. 

La Société H. Casadesus et Cie, en nom collectif et 
en commandite simple pour l'exploitation de toutes 
affaires théâtrales et cinématographiques vient d’être 
fondée. Le siège est à Paris, 9%, rue Saint-Lazare. Le 
Capital est fixé à 150.000 fr. 

L 1: 2 
Avis divers 

L'immeuble situé boulevard de Clichy, à Paris, et 
connu sous le nom de « l'Hippodrome », a été mis en 
vente le 20 mai au Palais de Justice, à Paris. 

La vente de cet immeuble, dont la mise à prix avait 
êté fixée à 4.250.000 fr., a eu lieu, à la salle des Criées. 

Cette vente avait lieu à la requête des deux co-pro- 
Priétaires de « L'Hippodrome » : la Société des Eta- 
blissements Gaumont, propriétaire des 348/400 de 
l'immeuble, d’une part, et les mineurs Vuldy, propriè- 
taires des 52/400 de l'immeuble, d'autre part. Elle avait 
précisément pour objet de faire cesser cet état d’indi- 
Vision. 

« L'Hippodrome » a été adjugé, pour un prix légè- 
tement supérieur à la mise à prix, à la Société des 
Etablissements Gaumont, qui devient désormais le 
seul propriétaire de l'immeuble. 
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Les Atant-Premières 


STE 
Etablissements L. Aubert 
Rabat (film français). — Plein air intéressant. Photo 
Soignée. 
La Marseillaise (film français). — Bonne réédition d’un 


film rempli de qualités encore très appréciables et qui vaut 
la peine d’être revu. 

Le préjugé (tilm américain). — June Caprice est agréable 
dans ce film assez bien mis en scène. 

L 11 2 
Comptoir Ciné-Location-Gaumont 

Autour d'un cœur (film suédois). — Scénario très inté- 
Téssant, très bonne interprétation, personnages bien 
Campés. 

Comme dans tous les films suédois la mise en scène est 
très soignée ainsi que la photographie. 
+ L’abandon (film italien). — Belle mise en scène, quelques 
Jolis tableaux. 
Rinte Saredo et Amletto Sovelli sont les interprètes de ce 
1lm, 

Au seuil de l'Indo-Chine : du cap Saint-Jacques à Saigon. 
— Bon documentaire bien photographié. 

Au cœur de l'Afrique Sauvage (film suédois). — Film qui 
Mérite d’être vu et auquel on peut prédire un succès très 
Vif, 
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| Voulez-vous faire réparer et d’une façon 
irréprochable, vos appareils cinématographiques 
par des ouvriers consciencieux et de la partie 


Adressez-vous au MÉCANIC-CINÉ 


Félix LIARDET 


17, Rue des Messageries, 17 (10°) 


Re 


Travail exécuté exclusivement par des ex-mécaniciens 


de la Maison CONTINSOUZA 
APPAREILS DE TOUTES MARQUES 


TITI ELLE LEE ELLES 


C’est une documentation précieuse, unique en son genre 
et qui fait grand honneur au metteur en scène et ses colla- 


borateurs. 
re 


Etablissements Georges Petit (Agence Américaine) 
L'alibi (film américain). — L'interprétation de ce film 
par Dustin Farnum est bonne. 


L'ensemble est intéressant. 
Scientific Kineto n° 14.— Bonne photo. 


Sur les bords du lac des Quatre-Cantons. — Documentaire 
en couleurs, quelques jolis sites. 
ee. 
Films Vitagraph 
La fabrication des cigarettes. — Petit documentaire qui 


intéressera vivement les deux sexes, et pour cause !... 
La voiture vide. — Film de la série Christopher Race. 
Ces petits films sont toujours intéressants et bien mis 
en scène. 


Le maître des ténèbres. — Grand ciné-roman. Etudes 
scientifiques des forces occultes et des phénomènes magné- 
tiques. 


Le sujet assez nouveau de ce ciné-roman est susceptible 
d'intéresser le public. 


ee. 
Fox-Film-Location 
Janette, poupée chinoise (film américain). — Comédie dra- 
matique interprétée par Shirley Mason. 
Le faux héros (film américain). — Fantaisie burlesque. 


En effet! 
C'est par instants assez drôle. 
Fête sportive féminine du printemps. — Documentaire. 


-.— 
Cinématographes Méric 
Cœur d'athlète (film italien). — Grand ciné-drame d'aven- 


tures en 6 parties. 

Ce film est interprété par Raicevich, le champion du 
monde de lutte. 

Quelques exploits et prouesses du champion qui se fait le 
protecteur de l'enfance abandonnée, un beau combat de 
lutte, des poursuites, des larmes, puis de la joie pour tous 
ceux qui la méritent. 

Voilà de quoi réjouir le public populaire. Cœur d'athlète 


n'y manque pas. 
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Union-Eclair 
Les pirates nostalgiques. — Comédie interprétée par 


Harry Carey. 
Le sujet est assez drôle et l'interprétation est bonne. 
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Agence Générale Cinématographique 


Les animaux ont chaud. — Documentaire bien du 
moment ! 

Les animaux ont chaud... et nous donc! 

Faut jamais désespérer. — Film comique. 


En effet, faut jamais désespérer…. 

Bobby la veine. — Comédie assez agréable. 

Les routes de la vie. — Comédie dramatique tournée dans 
les Marais Pontins. 

Production intéressante, bonne mise en scène; quelques 
scènes bien venues. 


L 11 3 
Comptoir Ciné-Location Gaumont 
En Auvergne : Thiers et la vallée de la Dorolle. — Bon 


plein air : excellente photo. 

Une jeune fille moderne (film italien). — Comédie senti- 
mentale interprétée par Mile Ornila D’Alba. 

L'ensemble est assez intéressant et soigné. 

La garde du Texas. — Comédie dramatique dont le titre 
dit assez le sujet lequel a toujours des adeptes nombreux. 
L 1, 2 
Phocéa-Location 

L'affaire de la rue Lepic (film français). — Scénario de 
G. de la Fourchardière présenté par des scupltures ani- 
mées.. du désir de nous amuser. 

Ce désir est devenu une réalité. 

La diligence infernale. — Scène du Far-West interprétée 
par Miss Texas Guinan. 

Fatty est trop séduisant. 

Pas possible, ma chère! 

Les mines du gros Fatty sont, dans cette scène comique, 
tout à fait irrésistibles. 

Le club des extravagants (film italien). — Raïcevichb, le 
champion du monde de lutte est à l'honneur cette semaine! 

On voit que le vent est aux sports! 

Qu'il en profite! 
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Films Erka 
Quelques animaux, — Bon documentaire. 
Cupidon cow-boy (film américain). — L’excellent Will 


Rogers est la vedette de ce film; cela est plus que suffisant 
pour le conduire au succès. 


Teatation (film américain). — IL en sera de même pour 
ce film interprété par Pauline Frédérick. 
-. 
Films Artistiques-Jupiter 
Fatty la terreur du village (tilm américain). -- S'il nous 


amuse, le bon gros Fatty n'arrive pas à nous faire peur : il 
n’en à, du reste, pas du tout envie. 

Tout est donc pour le mieux ! 

Le Lénine dans les glaces de Sibérie. — Documentaire. 

Repentir (film américain). — Anna Nilson interprète ce 
film : elle y est intéressante ainsi que les artistes qui 
l'entourent. 

L'aventure de René (film français). — Son succès ne fait 
aucun doute. Il est interprété par René Cresté. 


Pathé-Consortium-Cinéma 
S'il m’arrivait jamais les terribles aventures que nous 
avons vues dans Jouets du Destin, j'aurais peut-être quelque 
doute sur ce qu’il est convenu d’appeler la justice de Dieu, 
mais je n’en aurais aucun sur le manque d'équilibre des 
facultés mentales des juges de la Grande Amérique. 
Ce doit être, je crois, la pensée des deux héros de ce film 


qui, pour trouver enfin la paix, le bonheur et surtout 14 
tranquille liberté, décident de quitter le Nouveau-Monde 
pour venir vivre «leur vie » sur le vieux continent. É 

Ce qui prouve que, quoi qu’on puisse dire, le vieux conti- 
nent à encore du bon. 

Donc, Nelly Dreston, qu’incarne délicieusement la char- 
mante Lilian Rish, est la fille du vieux Bill Breston, lequel 
tirele plus clair de ses revenus — bien maigres cependânt— 
de la contrebande des brillants et pierres précieuses. 

Traqué par la police dirigée par le juge Tierney, le vieux 
Dreston, blessé grièvement, meurt. 

Sa fille se trouve aussitôt en butte aux convoitises de 
toutes sortes. 

Un expert en diamants la poursuit de ses assiduités; 165 
complices de son père veulent, à tout prix, les pierres 
qu'elle doit posséder. 

ÀAlors apparaît Jim Doyle, un ami de son père qu'elle 
affectionne tout particulièrement, qui vient de purger ue 
peine de dix-huit mois de prison pour une faute qu'il 2? 
pas commise. 

Il prend la jeune fille sous sa protection ; il rend äu juge 
Tierny les pierres précieuses qui étaient chez Dreston et la 
décide à le suivre. | 

Pourelle, parce qu’il l'aime secrètement, il va redevenir 
un honnête homme. 

Chargé de la surveillance du personnel dans une joaille 
rie, il donne toutes satisfactions à ses chefs. 

Mais les anciens camarades ne l'ont pas perdu de vué 
Tierny non plus. 

Un coup est monté contre lui : on trouve dans sa poche 
une enveloppe contenant des brillants qu'on signale comme 
étant disparus. 

Nouvelle condamnation. 

Grâce à l'expert en diamants qui se porte garant et verso 
une caution, Nelly, regardée comme la complice de Ji 
Doyle est laissée en liberté. 

Jim s'évade: il arrive chez Nelly juste à temps pour 18 
sauver des mains de l'expert. 

Plus tard, s'étant réfugié avec sa fiancée chez son oncle 
docteur en province, les circonstances le rendront maitre 
de l'existence de Tierny, qui le poursuit toujours implata” 
blement, assuré qu'il est de sa criminalité. 

La voix de la conscience sera plus forte que celle de l& 
vengeance : il laissera la vie au juge, mais décidera sa jeune 
femme, car ils sont mariés depuis peu, à le suivre en 
Europe où il pourra se refaire une nouvelle vie. 

Avant que le navire lève l'ancre, on vient lui annon 
que son innocence est reconnue et lui apporter les souhaits 
et remerciements du juge Tierny. 

Mais Jim est-il devenu méfiant — on le serait à moins 
ou bien sent:-il déjà l’attirance du vieux monde?.. le bateatl 
s'en va, emportant avec lui les deux jeunes époux. 

Ce film, le morceau le plus important du programme pré 
senté cette semaine par Pathé-Consortium-Cinema, à int” 
ressé tous ceux qui ont assisté à sa projection. Ç 

Son succès est dû, en grande partie, à son interprétatio® 
qui est homogène et comprend des artistes tels que Lilian 
Rish, A. B. Wardner. Claude Dayton, etc. 

Lilian Rish est une très agréable artiste, elle joue avec 
sobriété et charme par son naturel. 

A.B Wärner est sympathique et joue bien : son rôle est 
très bien compris. 

Cette production américaine est, dans l’ensemble, 5 
gnée. 

Sans aucun doute, Jouets du Destin plaira beaucoup. 


cer 


oi- 
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Modern-Palace (film américain). — Scène comique jouée 
par Harold Lloyd. 

L’allure flegmatique de Lui et ses âcrobaties sans effort 
apparent et d’un naturel inimitable donnent à ce film 
— dont le scénario est pour ainsi dire inexistant — un 
relief suffisant pour permettre d'assurer qu'il aura du 
succès. 

. 
* * 

Pathé-Revue No 27 (film français), — Un très joli numéro 
tout particulièrement bien présenté. 

La Fabrication des gaufrettes. Le Japon pittoresque: Les 
Enfants comédiens. 

Ils n'ont vraiment rien à envier aux nôtres! 

Afrique : Le Tapioca. 

En Corse: Bastia, le Vieux port. 


% 
* * 
Pathé-Journal N° 22. — Manière la plus agréable de con- 
naître les nouvelles par ce temps de chaleur. 
On se distrait, s'amuse, s’instruit sans effort: que peut- 


on demander de plus? 


* 
* 


Les cinq premiers épisodes de La Fille Sauvage, grand 
ciné roman populaire tiré du roman célèbre de M. Jules 
Mary ont remporté un vif succès. 

La mise en scène de M. Etievant dénote un soin extrême, 
le souci de l'exactitude : le tout est parfaitement mis au 
Point. 

MM. Romuald Joubé, de la Comédie-Française ; Janvier, 
de l'Odéon; Rimsky, Rieffler, Tourjansky, Milo, Maupain, 
Angely. 

Mme Lissenko. 

Mille Irène Wells, Lily Deslys, Vol Konskaïa et Decori 
Sont les interprètes de ce film. 

Les vedettes restent très dignes de leur réputation et l’en- 


Semble est excellent. 
DES ANGLES. 


= 
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LES PRÉSENTATIONS 


Salon de Visions Cinégraphiques 
du Gaumont-Palace. Boulevard de Clichy 


Comptoir-Ciné-Location Gaumont 


28, rue des Alouettes Tél. Nord 54 13 


Présentation du Mardi 6 Juin 1922 
Livrable le 9 Juin 1922 


Gaumont-Actualités n° 23.......:...:...........++... te 200 
Livrables le 28 Juillet 1922 

Gaumont. — /.'Apiculture (réédition), documentaire .... 150 

CHAPLIN-MAYER-PRODUDTION. — Exclusivité Gaumont. — 


La Loi d'amour, comédie dramatique interprétée par 

Mildred Harris Chaplin. 1 affiche 150/220, 1 jeu de 

photos 18/24........... .......... RME SEM ARS SEEN 1.450 
Unon CINÉMATOGRAPHIQUE ITALIENNE. — Contrôlée en 

France par Gaumont. — À la lueur des éclairs, comé- 

die dramatique. 1 affiche 150/220, 1 jeu de photos 18/24. 1.600 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 


Pathé-Consortium-Cinéma 
Service de Location : 67, faubourg Saint-Martin 


Présentation du Mercredi 7 Juin 1922, à 9 h. 45 


Tél. Nord 68-58 


ParTaé-ConsorTiuM-CiNËMA. — L'Auberge de M. Guy de 
Maupassant, adaptation cinématographique en 4 par- 
ties de MM. Donatien et Violet. 2 affiches 120/160, série 
de 6 photos rt. -tte here sen Environ 1.200 


Livrables le 21 Juillet 1922 


ParHé-ConsonTIUM-CINÉMA. — R. P. 513, comédie dra- 
dramatique en 5 parties. 2 affiches 120/160, série de 


GPROtOS AA een re Tree ..…... Environ 1.500 
Parxë-Consorrium-CiNéma. — La dernière invention de 

l'ingénieur Courandair, dessins animés. 1 affiche 

BOLD Lens tee eee ee eee Environ 120 
ParTHÉé-ConNsorTiuM-CiNËMA. — À travers l'impossible, 

dessins animés de Monnier.... ..................... : 
PaArHÉ-CoxsorTium-CiNÉMA. — Palhé-Revue neo 28, 

documentaire, 1 affiche générale 120/160....... Environ 225 


Livrable le 14 Juillet 


Parak-CoxsorrTiIum-CIiNÉMA. — Pathé-Journaln23,actua- 
lités mondiales 1 affiche générale 120/160.............. 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
Compagnie Vitagraph 
25, rue de l'Echiquier. - 
Présentation du Mercredi 7 Juin 1922, à 2 h. (1er étage) 
En Irlande, documentaire..............,....... Environ 150 
Le Maître des ténèbres, grand ciné-roman scientifique. 
Étude d'occultisme et de magnétisme. 


5° épisode : Le Temple de Vichnou....... ... Environ 600 
6° épisode : Les deux sorciers................ Environ 600 
7e épisode : La Caverne de l'Ours............ Environ 600 
8 épisode : Les cloches en feu................ Environ 600 


ZE ————————— 
Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
Établissements G. Petit 


Présentation du Mercredi 7 Juin 1922, à 3 h. 40 (1er étage) 


Kinéro. — Scientific Kinéto n° 15, documentaire. ..... ‘ 265 
Oiseaux dans les champs, documentaire en couleurs.... 205 


————_— 
a —_——EE aa 


Salle Marivaux, 15, boulevard des Italiens 
Société Anonyme Française des Films Paramount 
63, Avenue des Champs-Elysées 
Présentation du Jeudi 8 Juin 1922, à 10 heures 

ParAMOuNT. — La Vallée des géants, comédie drama- 

tique interprétée par Wallace Reid. Affiches, photos.. 1.500 
ParamounT. — Fatly candidat, comédie comique inter- 

prétée par Roscoé Arbuckle (Fatty). Affiches, photos. 1.650 
PARAMOUNT. — Paramount-Magazine n° 41, documentaire. 150 

Voulez-vous faire du Cinéma, 


a ————_—_—————————_———————————— 
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———————@ 


Si tous désirez receboir régulièrement 
“Le Courrier” souscrivez un abonnement 


Pour la France: 25 fr. — Pour l'Étranger: 50 fr. 
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LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


Répertoire Cinématographique 


Adresses Industrielles 


Accessoires et Matériel Divers 
Blériot, 187, rue du Temple, Paris. 


Etablissements Union (Pierre Lemonnier), 6, rue du 
Conservatoire, Paris. 


Appareils Cinématographiques 


Continsouza, 403, rue des P yrénées, Paris. 

Debrie, 111, rue Saint-Maur, Paris. 

Etablis. J. Demaria, 35, rue de Clichy, Paris. 

Gaumont (Ciné-Matériel), 35, rue des Alouettes, 
Paris. 

Robert Juliat, 24, rue de Trévise, Paris. 

L. Aubert, 124, avenue de la République, Paris. 

Pathé-Consortium, 67, rue du faubourg Saint- 
Martin, Paris. 

Rombouts frères (Ernemann), 16, rue Chauveau- 
Lagarde, Paris. 

Société des Appareils Cinématographiques‘* Phébus ”, 
41 bis et 43, rue Ferrari, Marseille. 


Appareils Photographiques 
J. Demaria, 35, rue de Clichy, Paris. 


Etablissements Union (Pierre Lemonnier), 6, rue du 
Conservatoire, Paris. 


Appareils de Prise de Vues 
A. Debrie (Le Parvo), 111, rue St-Maur, Paris. 
Gaumont (Ciné-Matériel), 35, rue des Alouettes, 
Paris. 
Appareilllage Électrique 
Etablissements Ch. Fort, Ingénieur-Flectricien, Bu- 


reaux et Ateliers : 18, rue Gabrielle, Gentilly 
(Seine). Tél. : Gobelins 57-86. 


Éditeurs de Films Français 

Azur (Société Cinématographique), 19, rue Bargue, 
Paris. 

Cinémas Harry, 158 ter, rue du Temple, Paris. 

L. Aubert, 124, avenue de la République, Paris. 

L'Eclipse, 94, rue Saint-Lazare, Paris. 

Monat-Film, 42, rue Le Peletier, Paris, 

Pathé-Consortium, 30, r. des Vignerons, Vincennes 
(Seme). 

Phocéa-Film, 8, rue de la Michodière, Paris. 

Société des Etablissements Gaumont, 57, rue Saint- 
Roch, Paris. 

Compagnie Française des Films Artistiques-Jupiter, 
36, Avenue Hoche, Paris. 

Films Erka, 38 bis, avenue de la République, Paris. 


Fauteuils et Strapontins 
Banüls, Place de la Mairie, Alais (Gard). 


Importateurs-Exportateurs de Films 


Sté S.A.F.F.I., 125, rue Montmartre, Paris. 
Tél. : Central 69-71, 


Lampes à Incandescence 
Etablissements Union (Pierre Lemonnier), 6, rue du 
Conservatoire, Paris. 
Société des Appareils Cinématographiques‘*Phébus ”, 
41 bis et 43, rue Ferrari, Marseille. 
Etablissements Ch. Fort, Ingénieur-Electricien, Bu- 
reaux et Ateliers : 18, rue Gabrielle, Gentilly 
(Seine). Tél. : Gobelins 57-86. 


Lampes pour Studios 
Lampes Jupiter Th. Hemès, 8, rue de Bellefond, 
Paris-9e, 
Location de Postes complets 
Gaumont (Ciné-Matériel), 35, rue des Alouettes, 
Paris. 
Robert Juliat, 24, rue de Trévise, Pans. 


Union Cinématographique de France, 34, rue 
Charles-Baudelaire, Paris. 


Loueurs de Films 


Ciné-Location Eclipse, 94, rue Saint-Lazare, Paris. 

Ciné-Location Gaumont, 28, r. des Alouettes, Paris. 

Cinémas Harry, 158 fer, rue du Temple, Paris. 

E. de Thoran, 15, boul. des Batignolles, Paris. 

Foucher et Joannot, 31, boulevard Bonne-Nouvelle, 
Paris. 

Films Erka, 38 bis, avenue de la République, Paris. 

G. Petit, 35, rue de Trévise, Paris. 

L. Aubert, 124, avenue de la République, Paris. 

Paramount. 63, avenue des Champs-Elysées, Paris. 

Pathé-Consortium, 67, rue du faubourg Saint-Mar- 
tin, Paris. 

Phocéa-Location, 8, rue de la Michodière, Paris. 

Select-Distribution, 8, avenue de Clichy, Paris. 

Union-Eclair Location, 12, rue Gaillon, Paris. 

United-Artists, 21, rue du faubourg du Temple, 
Paris. x 

Compagnie Française des Films Artistiques-Jupiter, 


36, Avenue Hoche, Paris. 
Mobilier de Salles de Spectacles 


Objectifs 
Faliez, Auffreville, par Mantes (S-et-O). 


Hermagir, 29, rue du Louvre, Paris. 


Orgues 


Pellicules 
Agfa, 95, rue du faubourg Saint-Honoré, Paris. 
Kodak, 17, rue François ler, Paris. 
Pathé, rue des Vignerons, Vincennes (Seine). 
Poste Oxydelta 
Etablissements J. Demaria, 35, rue de Clichy, Paris. 


Réparations d'appareils 
Félix Liardet, 17, rue des Messageries, Paris. 


Tickets à souches 
Docks Autistiques, 69, Faubourg : Saint-Martin, 
Paris. 


Secours contre l’Incendie 


Travaux Cinématographiques à façon 


Cinédition. Laboratoires Renaud, 86, rue de 
Bondy, Paris. 


Ventes et Achats de Cinémas 
Bourgoin (fondée en 1866), 6, bd St-Denis, Paris. 


Ventilateurs 
Etablissements Ch. Fort, Ingénieur-Electricien, Bu- 
reaux et Ateliers : 18, rue Gabrielle, Gentilly 
(Seine). Tél.: Gobelins 57-86. 


Adresses Professionnelles 


Architectes Spécialistes 
Eugène Vergnes, 6, carrefour de l'Odéon, Paris. 


Metteurs en Scène 


Henri Etiévant, 13, boulevard Voltaire, Paris. 

Liabel, 130 bis, boulevard de Clichy, Paris. 

Louis Feuillade, villa Blandine, 33, boulevard de 
Cimiez, Nice. 


René d'Auchy, 55, rue du Rocher, Paris. 
Opérateurs 


Artistes 


Mlle Rachel Devirys (coquette, aventurière), 6, av 
Lamark, Paris. 


Régisseurs 
Représentants 


Sociétés Cinématographiques diverses 
et Syndicats 


Chambre Syndicale Française de la Cinématogra- 
phie, 325, rue Saint-Martin, Paris. 

Fédération Internationale de la Cinématographie. 
Siège social provisoire : 199, rue Saint-Martin 
Paris. 

Syndicat Français des Directeurs de Cinémas, 199, 
rue Saint-Martin, Paris. 

Syndicat de la Presse Cinématographique, 325, rue 
Saint-Martin, Paris. 


DEMANDER LES CONDITIONS D'INSCRIPTION AU RÉPERTOIRE 


È Petites - 


‘indications pour faire v.-même, 


EUX appar. prise vues profess. 


LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


FRANC 


Annonces la ligne 


_ DEMANDES D'EMPLOIS 


DPÉRATEUR, connaissant à fond tous tra- 


” vaux du Ciné, demande emploi quelconque 
n'importe où. Ecrire M. MENOL, 25, avenue 


Cyrille Besset, Nice. (22) 


——— 


X-DIRECTEUR d'établ. Ciné, connaissant 


‘ bien parties technique et administrative | 
cherche gérance d'établissement pouvant 


offrir bonne situation. Ecrire J. ROBERT, 
291, route de Rouen, Abbeville Ces 


—_ 


; QRÉRATEUR projection demande place dans 


Cinéma Paris ou Province, sept ans pro- 
jection, Bonne référence. S'adresser à J. 

IBAS, 23, rue RICHER, Paris-9°. (22) 
re, 
D'RECTEUR de Cinéma, jeune, actif et très 
W sérieux, libre Juillet et Août, cherche 
tout emploi confiance pendant ces 2 mois, 
Paris ou Province. Ecrire à M. THEVENOT 
au Courrier. (22-23) 


oo 


ACHAT ET VENTE DE MATÉRIEL 


3 Décors. neufs et d'occasion, eux plus bas 


| prix. J'installe scènes ou donne gratis 


devis et maquettes. Envoyez mesures. te-| 


- liersGenesrac,141,r.Vercingétorix,Paris-14". 


(22-23-24) 


CENTRAL UNION CINEMA 
105, Avenue Parmentier, PARIS (XI°) 
Vente de Films, Stock et Exclusivité 
Appareils Neufs et d'Occasion 


Location de bons programmes à des prix les plus réduits 
(21-22-23) 


OCCASION | 
APPAREIL PATHÉ - ENSEIGNEMENT 


Se plet avec deux résistances et six bobines | 
e 


00 mètres. Le tout en parfait état. 
Ecrire au Courrier. (2 


Pathé, 
genre Debrie, sacs, boîtes, pieds platef., 
object, moteurs poste project. 90 amp., 


berfor., tireuse, transform. Cooper, etc. Prix 
Sacrifié. 96, av. St-Ouen. 


Tél. Trud. 55-79. 
a7à...) 


N LOT Enrouleuses simples et doubles à | 


! céder à conditions intéressantes. S’adres. 
Etabliss. A. F. B., 145, rue de PE 
| x (15 a... 


ainsi que| 


‘7 | spécial 


DOCKS  ARTISTIQUES 


69, Fg St-Martin, PARIS (10°). Tél. Nord 60-25. 


ACHAT, VENTE, LOCATION de tous 
matériels de salles et de projections, fau- 
teuils, postes complets, cabines, chalumeau. 
‘< L'Acétylox’'et fournitures; “L'Irradiant”, 
poste à incandescence, etc., etc, Tickets et 
cartes de sortie. ï (4 à...) 


FAUTEUILS Strapontins, Bancs, Chaises 
» DÉCORS POUR SCÈNE 
Fabrication et prix défiant toute concurrence 


-DELAPORTE, Constructeur 
21, Rue Chevreul, à PANTIN, (Seine) 


Tram. : Bobigny-les-Halles et Bobigny-Opéra 
Arrêt : au Monument du Pré-Saint-Gervais. 


(4à...) 


pr ÉLECTROGÈNES, DYNAMOS, 
Moteurs électriques et à essence 

M.EYDELNANTH, Ing., 18, rue de Bruxelles, 

Paris. (A5 à...) 


FAUTEUILS ET STRAPONTINS 
N'ACHETEZ PAS avant d’avoir consulté... 


FLEURET & LADOUCE 
à SAINT-DIZIER (Haute-Marne) 
Vous trouverez un grand choix de modèles, 


des prix réduits et une fabrication irrépro- 
‘chable. 


COCANDEAU, 127, Faub. du Temple. Métro : 
Belleville. Téléph. : Nord 84-75. (41à …) 


a ————_—_—_——————— 


chaises pliantes en fer, meilleur mai ché 

que partout, fabrication irréprochable. Ga- 
rantie 10 ans. BANULS fils, place de la 
ER 


Mairie, Alais (Gard). (3 


me —— 


CHERIOU, 


MAISON P. BRO 
Bureaux : 137, rue Lafayette, PARIS 
_ Ateliers et Remisages 
89-91, Avenue Beauséjour, Le PARC SI-MAUR 


Matériels pour tous spectacles, (cinémas, | 


théâtres, cirques). 


Fabrique de fauteuils et strapontins (agent | 


de la Maison Ve MARTIN et PEBEYRE) 


fabrication irréprochable, prix sans concur- 


|’rence à qualité égale. 


Décors de théâtre (neufs et occasions) 
artistes décorateurs attachés à la maison, 
plans, maquettes, décoration nouvelle, mer- 
veilleux effets. L 

Appareils et postes 
(Power's, Pathé, etc.). 

Nouveaux moteurs industriels 
3 à 10 HP (simples, pratiques, économi- 
ques). Prix incroyables (notice sur demande) 

Tracteurs et camions automobiles avec 
garanties, marche parfaite. . ; 

Joindre timbre pour DR ae vi : 


Ha) 


cinéma occasions 


‘semaine, ‘long 


bureau du journal. 


Modèles visibles à PARIS,. chez Monsieur 


AUTEUILS à BASCULE depuis 10 fr., | 


Courrier qui transmettra. 


C.-L. de 


| 66, 


SPÉCIALITÉS de SIÈGES à BASCULE 


VENTE ET ACHAT 


Georges MARZO 


Maison fondée en 1860 


39, Rue des Terres-au-Curé, 


9, Villa Nieuport, PARIS (13°) 
(5 à...) 


ACHAT ET VENTE DE FONDS 


INTERMÉDIAIRE - CINÉMA 


Achat - Vente - Echange - Gérance. — 14, rue 
Taitbout, Paris (9%), Matin 9 à 10 h. 1/2. 
: (19 à 23) 


CÉDER, ville des Vosges, Cinéma 500 pla- 
ces, chauffage central, 3 jours travail par 
bail, bén. nets minimum 
30.000 fr. Prix à débattre. Agence Commer- 
ciale des Vosges, 15, rue de l'Hôtel-de-Ville, 
Epinal. (21-22) 


lINTERMÉDIAIRES S'ABSTENIR 


Suis acheteur salle Cinéma, à Paris, 6 à 
800 places. Faire offres par lettre: VALMONT, 
18, rue Blanche. s (22) 


AUSE SANTÉ, vend mon Cinéma au plus 
offrant, 400 pl., ban]. Paris, sans concur- 
rence. Long bail. Grande scène, matériel et 
transformateur neuf, à prof. de suite. V. L, 
(22-23) 


QÉ seul s.-préf prov. et tournées envi- 


rons. Bén. 16.000 avec 15.000 cpt. P. M. au 
(22-23-24). 


Courrier. 


OUERAIT Ciné en Province, avec ou Sans 
promesse de vente. Ecrire A. G. 3 au 
(22) 


mr 


_ DIVERS 


LACEMENT D'OPÉRATEUR, placement. 
! gratuit, charbon pour cinéma extra-lumi- 
neux, cours technique supérieur de projec- 


tion. KINOGRAPH, 31, rue Saint-Antoine, 


2à 7h. (18 à 28) 


—————— ————————————— — —— 0 — — —< 


Les Conférences Métapsychiques de M'° Volf 
sur Vénus, la planète des Diamants, Saturne 
et Mercure, sont en vente au Courrier. — 
Prix : 1,50. Par poste : 1,65. 220452)! 


PROJECTION ET PRISE DE VUES 
seul établissement enseignant rapidement 
et sérieusement. Cours de 10 à 12 heures, de 


14 à 17 heures et de 20 à 22 heures. Grand 


Choix d'appareils de projection et de prise 
de vues. Matériel neuf et d'occasion. Vente 
ét achat. — ECOLE PROFESSIONNELLE, 
rue de Bondy, Paris, groupes ARE 
(33 à. 


+.) 


gènes et convertisseurs, 


® É—@ = D à à | + n | 
PETITES ANNONCES 
# A du Courrier € los ap riue 1 A 

CS 
Pour se procurer des Capitaux 
Pour bendre ou acheter un Cinéma 
Pour tendre ou acheter du Matériel neuf 
ou d'occasion 

Pour engager du Personnel 


Pour trouter un emploi 
Il est indispensable d'employer les PETITES ANNONCES du Courrier Cinématographique 


En FRANC la ligne de 35 lettres ou signes. 


Remplissez le Bulletin ci-dessous, et adressez- le, accompagné du montant de l'annonce, au 


a GINÉWATOGRAPHIQUE, 28, Boulevard Saint-Denis, PARIS 


“ee DES PETITES ANNONCES) 


[ORDRE D'INSERTION 


» 


Veuillez publier dans le Courrier l'annonce ci-dessous : 


#21 SUCCÈS CERTAIN #4 | 


Le Gérant : Charles LE FRAPER | 
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